
  



Je reconnais que le sujet peut être très 

provocateur pour certains, prétentieux pour 

d’autres et intrigant pour les uns. Depuis 

toujours, certaines personnes se posent la 

question de savoir : « Pourquoi la femme 

écouta-t-elle le serpent ? » alors qu’elle savait 

que la sentence était la mort !  

D’autres personnes se demandent : « Mais 

pourquoi Adam n’avait-il pas arrêté sa 

femme ? » Pourquoi était-il complice alors qu’il 

connaissait lui aussi la sentence ?  

Eh bien, vous n’êtes pas les seuls, moi aussi 

pendant longtemps je me suis posé la même 

question. J’ai plusieurs fois et à plusieurs 

reprises méditais sur Genèse 3 pour essayer de 

comprendre. Eh bien, c’est fascinant de voir 

combien, plus nous grandissons dans la 

connaissance de la parole, dans la révélation et 

dans l’intimité, notre manière de voir les 

Ecritures change complètement.  



Tout ce dont nous avons besoin de comprendre 

concernant l’acceptation de la femme à la 

proposition du serpent se trouve depuis 

toujours devant nos yeux. Genèse 3 nous donne 

un enseignement très puissant pour 

comprendre le pourquoi la femme céda au 

serpent.  

La présente réflexion ne constitue pas toutes les 

réponses pour comprendre les mystères autour 

de la désobéissance de la femme avec son mari, 

mais c’est une partie pour lancer quelques 

pistes de compréhension.  

L’apôtre Paul nous dit clairement que nous ne 

connaissons qu’en partie, donc ; le présent 

ouvrage est la partie que j’aie découvert 

concernant cette question sur le pourquoi de la 

désobéissance de la femme. 

Sauf au cas contraire, les versions utilisées 

sont Parole de vie (AT) et Parole vivante (NT). 

Les autres versions seront mentionnées. 
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INTRODUCTION 

Dans le récit de la Genèse, peu de scènes 

ont eu autant de conséquences que celle du 

jardin d’Éden. Tout commence par une 

conversation apparemment simple entre la 

femme et le serpent. Pourtant, derrière 

quelques paroles se joue un affrontement 

profond : d’un côté, la parole que Dieu avait 

donnée, et de l’autre, une voix qui vient la 

remettre en question. La femme se retrouve 

alors devant un choix qui dépasse largement la 

question d’un fruit : à quelle parole va-t-elle 

accorder sa confiance ? 

La question « Pourquoi La femme écouta-t-elle 

le serpent ? » mérite donc d’être examinée avec 

attention. Genèse 3 ne présente pas la femme 

comme une personne qui se serait levée 

brusquement pour désobéir à Dieu sans avoir 

été influencée par quoi que ce soit. Le récit 

montre plutôt une progression. Le serpent 

commence par poser une question, puis il 



contredit Dieu, ensuite il présente une autre 

perspective, jusqu’à ce que le regard de la 

femme sur l’arbre lui-même soit transformé. 

Il est particulièrement frappant de constater 

que Genèse 3:6 décrit ce qui se passe dans le 

regard et le désir de la femme : les fruits de cet 

arbre sont beaux, ils doivent être bons. Ils 

donnent envie d’en manger pour savoir plus 

de choses. Ce détail nous permet de 

comprendre que la désobéissance n’a pas 

commencé au moment où elle a pris le fruit. 

Avant que sa main ne se tende vers l’arbre, 

quelque chose avait déjà changé dans sa 

manière de considérer ce que Dieu avait interdit. 

Cette étude ne cherchera donc pas à attribuer à 

la femme des motivations que Genèse 3 ne 

mentionne pas. Nous resterons volontairement 

dans les limites du texte biblique afin de suivre, 

étape par étape, le processus présenté par le 

récit : le doute introduit par le serpent, la 



nouvelle manière de percevoir l’interdit, le 

désir qui s’installe, puis le passage à l’acte et 

ses conséquences. La question n’est pas 

seulement : « Pourquoi la femme a-t-elle 

mangé ? », mais plus profondément : « 

Comment en est-elle arrivée à écouter une 

voix qui contredisait celle de Dieu ? » 

Tout au long de notre étude, nous découvrirons 

ainsi que Genèse 3 décrit un processus précis : 

le doute ouvre la porte, la séduction 

transforme le regard, et le désir conduit à 

l’action. Comprendre ce processus permet de 

mieux saisir la gravité de la première 

désobéissance et surtout de voir comment une 

parole étrangère à celle de Dieu peut 

progressivement gagner de l’influence 

lorsqu’elle est écoutée, considérée et 

finalement crue. 

  



CHAPITRE I : LE SERPENT RÉUSSIT À 

INTRODUIRE LE DOUTE 

1.1. La question qui déplace l’attention 

Genèse 3:1 rapporte la première parole du 

serpent adressée à la femme : « Est-ce que Dieu 

vous a vraiment dit : ‘‘ Ne mangez aucun fruit 

du jardin ‘‘ ? » Cette question est importante, 

car le serpent ne commence pas par dire à La 

femme : « Mange. » Il commence par l’amener 

à questionner la parole de Dieu. 

La femme connaissait pourtant l’existence de 

l’interdit. Lorsque le serpent l’interroge, elle 

répond en rappelant ce que Dieu avait dit 

concernant l’arbre du milieu du jardin (Genèse 

3:2-3). Mais une conversation vient désormais 

s’établir autour de la parole divine. Le serpent a 

réussi à déplacer l’attention : La femme ne se 

trouve plus simplement devant ce que Dieu a 

dit, mais devant une autre voix qui lui demande 

de réfléchir à cette parole. 



C’est ainsi que plusieurs chrétiens se font avoir 

aujourd’hui en écoutant tout et n’importe quoi 

sur les réseaux. Plusieurs chrétiens n’ont pas 

une foi solide à cause des différents messages 

qu’ils écoutent dans les réseaux. 

Il est important de savoir qu’aussi longtemps 

que nous ne sommes pas assez enraciné en 

Christ, d’éviter au maximum les enseignements 

sur les réseaux sociaux, surtout si nous ne 

connaissons pas bien et si nous n’avons pas un 

témoignage de la personne qui enseigne. 

Aujourd’hui,  les réseaux sociaux sont devenu 

un moyen par lequel ceux qui sont faible 

d’esprit et mal affermis écoutent facilement la 

voix du serpent comme la femme dans le jardin. 

Dans le processus que le serpent utilise, la 

première phase a toujours été l’information.  

Le serpent ne peut jamais séduire une personne 

sans au préalable s’informer sur les interdits de 

cette dernière.  



La question du serpent prouve qu’il ne savait 

rien de ce que le Seigneur avait dit à Adam et à 

sa femme. Parfois, les armes avec lesquelles le 

serpent nous attaque, c’est nous-mêmes qui les 

lui donnons. De même que Samson était la 

cause de sa propre chute, plusieurs chrétiens 

sont eux-mêmes à la base de la leur, en livrant 

des informations au serpent.  

Comment cela commence-t-il ?  

1.1.1. Dieu a-t-il réellement dit ? 

Genèse 3 :1 « Pami les bêtes sauvage que 

le Seigneur Dieu a faites, le serpent est le plus 

rusé. Il demande à la femme : ‘‘ Est-ce que 

Dieu vous a vraiment dit : Ne mangez aucun 

fruit du jardin ? ‘‘ » Lorsque le serpent veut 

agir, il prend d’abord soin d’enquêter. À moins 

que je ne me trompe, Adam et sa femme étaient 

dans le jardin, et le serpent faisait partie des 

bêtes sauvages. La question est : Comment une 

bête sauvage s’est-il retrouvée dans un jardin ?  



Le jardin est l’image de l’intimité, du cœur, des 

intentions, de la connaissance, etc. c’est dans le 

jardin que le Seigneur venait visiter l’homme, 

parler avec lui et lui donner des instructions. 

Lorsque le serpent veut attaquer une personne, 

il viendra toujours de l’extérieur du jardin pour 

enquêter.  

Il y a des personnes qui s’approchent de nous, 

pas parce qu’elles voient quelque chose en nous 

qui peut les aider, non ! Certaines s’approchent 

comme des serpents. Elles s’approchent pour 

prendre des informations dont elles se 

serviront plus tard pour nous anéantir.  

Raison pour laquelle, il est important de 

discerner chaque relation que nous avons. Il y a 

des relations qui viennent de Dieu, qui sont 

semblables à une échelle, à une clé, à une porte, 

etc. qui nous conduiront vers notre destinée. 

 



Une fois que le serpent obtient une information 

sur nous, il vient pour vérifier si nous croyons 

vraiment que cette information dont nous 

sommes porteurs. Plusieurs chrétiens savent 

que lorsque nous demandons pardon à Dieu, Il 

nous pardonne à l’instant et efface même le 

souvenir de notre péché dans sa mémoire ; mais 

le problème est que nous avons des chrétiens 

qui culpabilisent à longueur des journées. 

Pourquoi ? Parce que ces chrétiens ne 

connaissent pas vraiment Dieu, ils ont écouté, 

ils ont l’information, mais ne mettent pas leur 

foi dans celle-ci.   

Le serpent ne change jamais sa méthodologie 

lorsqu’il opère. Même avec le Seigneur Jésus 

Christ, il est venu pour tester Sa connaissance 

et Sa foi dans la parole de Dieu. Le problème qui 

arrive lorsqu’on ne connait pas exactement ce 

que dit la parole de Dieu, le serpent sèmera le 

doute en nous. C’est parce que la femme avait 

oublié que le serpent avait semé le doute en elle. 



Proverbes 10 :17 « Celui qui se souvient de la 

correction prend le chemin de la vie, mais 

celui qui oublie la réprimande s’égare. » 

(NEG79). 

L’oubli fait qu’une personne s’égare. C’est ce 

qui est arrivé à Adam et sa femme. Ils ont oublié 

le commandement que le Seigneur Dieu leur 

avait donné, et ils s’en sont souvenu lorsque le 

Seigneur était venu à leur rencontre.  

Perdre la conscience de la présence de Dieu fera 

qu’une personne soit facilement influençable et 

enclin au doute. Plusieurs, le Seigneur leur a dit 

des choses extraordinaires, leur a donné des 

expériences surnaturelles exceptionnelles, mais 

lorsque nous regardons leur manière de vivre, 

on croirait que ce sont des personnes lambda. 

Pourquoi ? Parce qu’elles ne sont pas 

conscientes de ce qu’elles ont vécu et de ce que 

cela a produit comme transformation intérieure 

dans leur vie. 



1.1.2. Le serpent commence non par un ordre ; 

mais par une question 

Au jardin, le serpent n’est pas venu 

directement donné un ordre à la femme. Il est 

impossible que le serpent vienne directement 

avec un ordre, parce qu’il sait que tu vas 

découvrir que c’est lui. La femme avait déjà reçu 

un ordre, et si le serpent était venu lui en 

donner un autre, elle n’allait pas céder.  

Lorsque le serpent arrive, avant d’installer le 

doute, il doit d’abord chercher à savoir ce que 

tu connais. Il pose des questions, s’informe 

pour chercher la faille afin de te tendre un 

piège. Imagine Délila qui interroge Samson sur 

ce qui fait sa force ! Elle le faisait avec douceur, 

chantage et peut-être même avec les yeux 

doux ; juste pour avoir l’information. Et à 

chaque fois que Samson répondait, elle vérifiait 

si l’information était vraie, jusqu’au jour où 

Samson s’est vraiment livré. 



Rappelez-vous de l’exemple du voisin sans 

enfant. Ce papa-là ne peut pas commencer 

directement à donner des ordres aux enfants du 

voisin, sinon ; il est sûr de ne pas les avoir. Il 

s’approchera comme si c’est lui le papa le plus 

gentil au monde, ensuite, il cherchera à 

connaitre l’éducation que ces enfants 

reçoivent ; ensuite il trouve la faille et injecte 

des pensées de rébellion.  

Les prédateurs sexuels repèrent leur proie de la 

même manière. Ils commencent toujours par 

les questions, et cela révèle l’état émotionnel de 

la cible. S’ils découvrent que la proie est une 

personne qui manque d’affection ou qui souffre 

de l’absence de l’un des parents ; ils trouvent 

une faille pour se proposer d’être la personne 

qui comblera ce trou. 

 

 



Tous les prédateurs sont gentils au début, 

lorsqu’ils cherchent leur proie ; mais une fois 

cette dernière tombe dans le piège, cela qu’ils 

se révèlent tels qu’ils sont.  Eh bien, c’est le 

même mode opératoire que le serpent. Tous les 

prédateurs sexuels sont des fils du diable ; ils 

font les œuvres de leur père.  

Il est important d’être toujours vigilant en tant 

que chrétien. Il faut toujours voir au-delà des 

apparences, discerner la méchanceté qui se 

cache derrière un sourire amical ; une haine qui 

se cache derrière des cadeaux, etc. il y a des 

garçons qui ont été rejeté dans le passé par une 

fille qu’ils aimaient beaucoup, et ils se donnent 

comme mission de détruire chaque fille qu’ils 

rencontrent à l’avenir.  

Pendant la relation, il est tout gentil, le meilleur 

prétendant, très attentionné, ponctuel, doux, 

etc. mais cela n’est qu’un faux-semblant. Dès 

qu’il a l’occasion, il détruit les filles. 



1.1.3. Il amène la femme à réfléchir à la parole 

de Dieu sous un angle nouveau 

Le serpent ne s’informe pas pour le plaisir, 

ni pour perdre son temps. Aucun ennemi censé 

ne passerait du temps avec son ennemi juste 

pour le fun ou parce qu’il l’aime, non ! Si un 

ennemi passe du temps avec son ennemi, c’est 

parce qu’il a une mission. 

Nous regardons les films ou séries où il y a de 

l’espionnage. Le but quand on envoie une 

personne dans le camp adverse, c’est pour 

récolter des informations qui serviront à 

détruire leurs ennemis. 

Quand le serpent s’informe, c’est pour 

déformer. La seule façon que le serpent avait de 

pousser l’homme et la femme à la 

désobéissance, c’était de déformer leur 

compréhension des propos de Dieu. Une fois 

que le serpent arrive à déformer une 

compréhension, l’homme se rebelle facilement. 



 La Bible dit clairement dans 1 Corinthiens 

10 :13 « Les tentations qui vous ont assaillis 

jusqu’ici sont communes à tous les hommes : 

aucune d’elles n’a dépassé les forces 

humaines. D’ailleurs, Dieu est fidèle, et il ne 

permettra pas non plus à l’avenir que 

l’épreuve dépasse vos forces. Au moment de 

la tentation, il vous donnera la force d’y 

résister et il préparera une issue pour que 

vous en sortiez vainqueurs. » 

Mais, quand le serpent veut que tu désobéisses 

à Dieu, ou que tu tombes dans un péché 

quelconque, il te dira : « la chair est faible » 

même la Bible le reconnait. C’est le même mode 

opératoire qu’il a utilisé contre le Seigneur : la 

déformation des Ecritures et Sa 

compréhension. 

 

 



Un chrétien qui se trouve devant le péché avec 

ces deux paroles, ne sait pas qui dit la vérité et 

qui ment, vue qu’on lui présente deux versets 

issus de la même Bible. Le problème est que 

lorsque le serpent présente : « la chair est 

faible » il faut savoir qu’en réalité dans l’homme 

c’est l’esprit, ça c’est de 1 ; et de 2, quand la 

Bible dit : « aucune tentation n’est au-dessus de 

nos forces » il faut le croire, car Christ nous 

donne la force d’être au-dessus du péché par Sa 

divine puissance qui agit en nous.  

Lorsqu’une personne ne comprend pas la 

parole de Dieu, c’est facile que le serpent 

puisse, au travers de la même parole, lui faire 

voir cela sous un angle nouveau. La Bible ne 

s’arrête pas à : « la chaire est faible » non ! Elle 

continue en disant que l’esprit est bien disposé.  

 

 



Si l’homme est esprit, et que l’esprit est 

toujours bien disposé, alors ; nous sommes 

toujours disposé à être au-dessus du péché. 

Aussi longtemps que cette pensée ne sera pas 

en nous, nous pécherons et nous trouverons 

des excuses pour tout et rien.  

Le serpent avait changé le point de vue de la 

femme sur la situation. Elle lui a fait réfléchir 

d’une autre manière, la même parole que Dieu 

leur avait dit. Lorsqu’il parle au Seigneur dans 

le désert concernant le fait de se jeter ; la parole 

ne dit pas que le Seigneur ordonnera à Ses 

anges de te porter quand tu sauteras, mais 

plutôt ils t’accompagneront dans tes voies. Ce 

n’est pas la même choses (Psaumes 91 :11). 

Le serpent aime jouer sur les mots. La parole de 

Dieu est vérité, et parce que le serpent ne se 

tient pas dans la vérité, quand il utilise la parole 

de Dieu, il déforme toujours une petite chose, 

parce qu’il doit mentir. 



1.2. La parole de Dieu devient l’objet d’une 

discussion 

Le but que poursuit le serpent après ses 

investigations et autres, c’est nous pousser à 

discuter sur ce que le Seigneur nous a dit. Le 

doute engendre toujours les discussions ; et 

voilà pourquoi aujourd’hui, tout est devenu un 

sujet de discussion, même lorsque la parole de 

Dieu est claire sur le sujet. 

Prenons un exemple simple sur le fait de 

prendre l’alcool. Plusieurs personne que j’aie 

déjà entendu ou qui sont venu vers moi pour 

me poser la question concernant le fait de 

prendre l’alcool ; elles disent toutes que 

prendre l’alcool n’est pas un péché, car la Bible 

dit que c’est l’ivresse qui est un péché. 

Allons lentement. Et la plupart donne ce verset 

de Jérémie 25 :27 où la Bible dit : « Le Seigneur 

m’a demandé de leur dire : Voici les paroles 

du Seigneur de l’univers, Dieu d’Israël : 

Buvez ! Devenez ivres et vomissez ! Tombez 



et restez par terre en voyant tous ceux que je 

vais détruire au milieu de vous. » 

De vous à moi, ceci ressemble à un 

commandement ou à ordre ou bien ceci 

correspond à un jugement ? Lorsque le serpent 

veut détruire une personne, il suffit de changer 

son point de vue, d’orienter autrement ses 

pensées. Ceux qui prennent ce verset pour 

justifier leur déviation vis-à-vis de l’alcool, je 

vous invite à ne pas isoler le verset, mais de lire 

ce qui vient avant et après ce passage, et vous 

comprendrez que c’était un jugement que le 

Seigneur proclamait. 

Alors, pourquoi prendre l’alcool est-il un 

péché ? Il y a plusieurs raisons bibliques qui 

démontrent que la prise de l’alcool est un 

péché : 

▪ Nous sommes des sacrificateurs ; 

▪ Nous sommes le temple du Saint Esprit ; 

▪ Dieu nous appelle à la sanctification… 



Étant des sacrificateurs, nous connaissons bien 

le rapport que nous devons avoir avec de 

l’alcool (Lévitique 10 :9). Dans la Nouvelle 

Alliance, nous sommes dans un service 

perpétuel, il n’y a pas un temps où nous entrons 

dans le temple, et un temps où nous sortons, 

nous sommes constamment dans le service, 

parce que nous-mêmes, nous sommes le 

temple. 

Étant donné que nous sommes le temple du 

Saint Esprit, la Bible est claire sur le fait que 

quiconque détruit le temple de Dieu, Dieu le 

détruira (1 Corinthiens 3 :17) ; et l’apôtre Paul 

ajoute : « C’est ce que nous sommes. » si 

l’alcool détruit, alors l’alcool est un péché. Il ne 

suffit pas de s’enivrer, non. Une personne peut 

prendre 2 casiers d’alcool sans être ivre, est-ce 

pour autant que ses poumons ou son foie 

resteront intact ? Non !  

 



Le Seigneur nous a appelé à la sanctification (1 

Thessaloniciens 4 :3-7 ; 1 Pierre 1 :16). L’alcool 

fait partie des substances qui dérèglent les 

actions et les réactions d’une personne, non 

seulement ça, mais, l’alcool fait partie des 

excitants. Une personne qui prend trop l’alcool, 

surtout si elle est célibataire, tôt ou tard, finit 

par une vie de débauche. 

Alors, ceux qui disent que prendre l’alcool n’est 

pas un péché, nous vous laissons prendre, mais 

sachez-le : « On ne se moque pas de Dieu, ce 

que l’homme sème, il le moissonne. » 

1.2.1. La femme répond en rappelant l’interdit 

Au verset 2 et 3 du chapitre 3 ; la femme 

répond au serpent en dévoilant l’interdit que le 

Seigneur leur avait donné ; venant ainsi 

d’informer le serpent sur le moyen de les 

détruire. Rappelez-vous, souvent, c’est nous-

mêmes qui donnons au serpent les armes avec 

lesquelles il nous combat. 



L’erreur que fut la femme était de donner 

l’information, l’interdit au serpent. Dans 

chaque alliance, il y a ce qu’on appelle l’interdit. 

L’interdit est la chose qui fait la force de 

l’alliance ; c’est la limite qui protège l’alliance, 

le pilier de l’alliance. Une fois connu, n’importe 

qui peut rompre, briser, et anéantir l’alliance. 

En connaissant l’interdit, le serpent avait juste 

besoin de pousser la femme à aller elle-même 

contre cette interdit en lui faisant miroiter une 

chose qui n’existe pas.  

Le serpent fera toujours tout pour que ceux 

qu’il considère comme sa proie puisse livrer 

leur secret. Une fois qu’il a l’information, il leur 

fera miroiter une chose qui n’existe pas 

vraiment. Prenons l’exemple de ceux qui 

signent un pacte avec des démons dans des 

loges et autres. Au début, on leur demande de 

faire des choses à la limites du raisonnable 

(d’après eux) ; mais ceux qui rendent 



témoignages ont tous les mêmes discours : 

« Au début, c’était des histoires banales comme 

aller dans les boites de nuits, utiliser l’argent 

pour enivrer les autres, etc. » mais plus tard, ça 

devient, il faut boire du sang, dormir dans les 

cimetières, manger la chair humaine, sacrifier 

les membres de sa famille, créer des accidents, 

et le plus haut degré, s’attaquer à l’Eglise du 

Seigneur en faisant pécher les ministres de 

Dieu. 

Une personne qui cherche de richesse ou la 

gloire ou autres, est prête à tout, et c’est parce 

que le serpent sait que la situation est ainsi qu’il 

fait tout pour faire miroiter la personne une 

mauvaise chose comme étant une bonne. 

Comment penser que sacrifier une vie est une 

bonne chose ? Comment dormir dans un 

cimetière ou boire du sang serait une bonne 

chose ? Il est important dans notre marche 

chrétienne, de ne jamais divulguer certaines 

choses que le Seigneur nous dit en secret. 



1.2.2. Le dialogue s’installe entre la femme et le 

serpent   

Le serpent est un bon élève. Le serpent 

pousse toujours les gens à entamer une 

conversation. D’une manière subtile, il lance 

des questions, une réflexion, une idée ou peu 

importe, et il laisse la personne installer la 

conversation où il fait semblant d’être un 

ignorant.  

Plusieurs personnes le savent. Quand tu veux 

qu’une personne te donne des informations, il 

faut l’amener dans un terrain où elle sera 

totalement désarmée et vulnérable. 

Il suffit d’enivrer un ivrogne pour qu’il te livre 

tous les secrets dont il est le détenteur, il suffit 

de donner du plaisir à un impudique pour qu’il 

livre tout ce qu’il sait pendant ou après une 

relation sexuelle ; il suffit d’amener un 

gourmand au resto et de lui donner carte 

blanche pour qu’il devienne une balance. 



Le serpent (le diable) a existé avant l’homme, 

donc, depuis la création de l’homme, il l’étudie. 

L’anatomie a comme matériel didactique 

l’homme, la zoologie, ce sont les animaux ; la 

botanique, ce sont les plantes ; et le serpent 

c’est l’homme.  

Le serpent ne change pas sa méthodologie, 

non ! Il adapte simplement sa méthodologie par 

rapport à chacun. De la même manière que 

chaque impudique a ses préférences 

concernant le type de femmes qu’il aime ; le 

serpent fera en sorte qu’il tombe uniquement 

avec les femmes de son genre.  

Voilà pourquoi, la plus grande défense contre 

les ruses du serpent est la connaissance de soi. 

C’est parce que la femme ne se connaissait pas 

qu’elle était facilement influençable. Tout 

chrétien qui ne se connait pas donnera plus 

d’opportunités au serpent de le séduire et de lui 

faire miroiter des réalités qui n’existent pas. 



1.2.3. La parole de Dieu devient une matière de 

réflexion au lieu d’être une parole sûre 

Nous savons que la Bible dit que l’homme 

ne vit pas du pain seulement, mais de toute 

parole qui sort de la bouche de Dieu (Matthieu 

4 :4 ; Luc 4 :4 ; Deutéronome 8 :3). 

En fait, quand on parle de ce verset, la plupart 

de personnes ne se rendent peut être pas 

compte, mais le Seigneur parle clairement de 

deux entités distinctes.  

L’homme qui vit du pain, c’est celui de 

l’extérieur (corps physique) ; mais celui qui vit 

de toutes les paroles qui sortent de la bouche 

de Dieu est intérieur (l’esprit). Or, la foi vient de 

la parole de Dieu, et c’est par la foi que l’homme 

intérieur vit, mange, marche, se développe et 

croit. Donc, faire douter une personne la parole 

de Dieu revient à bloquer sa croissance. 



C’est ainsi que les chrétiens qui doutent de la 

parole de Dieu ont du mal à connaitre une réelle 

croissance dans leur vie.  

Lorsque le serpent veut bloquer la croissance 

d’un chrétien, il lui suffit d’insuffler un peu de 

doute, de philosophie, une réflexion erronée, et 

une mauvaise manière d’interpréter les 

Ecritures ; et ce dernier fera le reste.  

La parole de Dieu est censée être oui et amen, 

et non une matière à discuter ou à réfléchir 

(dans le mauvais sens). La bonne méditation 

pousse l’homme à réfléchir sur la parole pour 

trouver des révélations, des vérités, des 

principes divines, etc. mais la mauvaise 

méditation pousse l’homme a trouvé des failles 

dans la parole de Dieu, ou des versets qui 

pourront l’encourager dans le mal dont il est 

conscient, mais dont il veut trouver une espèce 

d’anesthésie pour sa conscience ; mais dans la 

Bible. 



2 Rois 7 :1-20 nous raconte les conséquences 

de ne pas croire la parole de Dieu. Israël vivait 

la famine, et le prophète Elisée annonça que 

demain il allait y avoir une provision 

surnaturelle ; mais un officier mit en sa parole 

en doute au lieu de l’accepter. Lorsque la chose 

arriva, il n’avait pas pu en profiter, car il était 

mort.  

Adam et sa femme étaient mort (séparer de 

Dieu) parce qu’ils n’ont pas crû à la parole de 

Dieu qui disait : « Le jour où vous en 

mangerez, vous mourrez. » c’est à cause de ça 

qu’ils sont morts.  Lorsque le serpent veut faire 

mourir un chrétien, il le pousse simplement à 

remettre en question une instruction claire du 

Seigneur, une parole certaine, un ordre établi, 

etc.  

Le serpent (diable) fut avec le Seigneur Dieu au 

ciel et il sait comment fonctionne le Seigneur 

quand il s’agit des principes, raison pour 



laquelle, il était sûr qu’en poussant l’homme et 

sa femme à désobéir à Dieu, ils allaient en payer 

le prix fort. Une personne peut se poser la 

question de savoir : « Comment le diable 

savait-il que le Seigneur Dieu avait donné un 

interdit à Adam et sa femme ? » 

La réponse est évidente. Aucune alliance ne 

peut être établie sans interdit. Autrement dit, 

là où il y a une alliance, il existe des interdits, 

des limites, des compromis, etc. c’est parce 

qu’il ne savait pas quelle était l’interdit, qu’il 

avait posé la question à la femme. Surement, il 

était déjà entrain de les observer, et il avait 

remarqué que les deux ne touchaient pas à 

l’arbre de la connaissance du bien et du mal. 

Mais il devait en être sûr avant de les pousser à 

la rébellion ; raison pour laquelle, sa question 

était stratégique, afin que la femme ne 

soupçonne rien. 

 



Lorsque le serpent veut piéger une personne, il 

lui pose toujours une question pour voir si la 

personne peut réellement avoir des forteresses. 

Lorsqu’il remarque une failles, aussi petite 

qu’elle soit, il peut introduire sa semence.  

Lorsque nous lisons l’épitre de Paul aux Galates, 

l’apôtre s’étonne d’entendre que ceux aux yeux 

de qui Christ a été peint, puissent se détourner 

aussi facilement de la vérité avec des 

philosophies déguisées en Evangile. Plusieurs 

chrétiens modernes sont semblables aux 

Galates ; c’est-à-dire ils commencent avec 

l’Esprit, mais veulent finir avec la chair. Ce qui 

est à la base de cette démarche, c’est le fait de 

tendre l’oreille au serpent.  

Dans 2 Corinthiens 4 :3-4, l’apôtre Paul nous 

fait comprendre comment le diable, le serpent 

empêche aux gens de voir la lumière que 

communique l’Evangile de Christ à ceux qui 

sont captifs.  



Comment leur intelligence est-elle voilée ? Telle 

doit être la question pour comprendre. Eh bien, 

c’est simple ! Les pensées de l’homme sont un 

terrain où deux êtres exercent continuellement 

leur influence, chacun selon l’objectif qu’il 

poursuit. 

Lorsque le Seigneur veut parler à l’homme, Il 

passe parfois par la pensée ; et lorsque le 

serpent veut également pousser l’homme à la 

rébellion, c’est aussi par la pensée qu’il le fait. 

Le jardin d’Eden était un lieu où le Seigneur 

rencontrait l’homme pour l’instruire, l’éduquer, 

et lui donner Sa connaissance. C’est toujours au 

jardin que le serpent est venu pour pousser 

l’homme à la rébellion.  

Jusqu’à la fin de sa vie, l’homme sera toujours 

sujet à des influences, et c’est sa responsabilité 

de prendre partie soit de Dieu, soit du serpent 

qui le pousse toujours à la rébellion. 

 



Lorsque Hérode appris que le Roi des juifs 

venait de naître, il a reçu la pensée selon 

laquelle, il allait perdre sa place, lui et sa 

descendance. Soyons franc : « Comment un 

bébé peut-il monter sur le trône ? »  

Plusieurs, c’est ainsi que le serpent les 

influence. Aujourd’hui, dans les églises, il suffit 

qu’un jeune soit utilisé par Dieu, ceux qui ont 

des postes à l’église commencent à voir en lui 

un danger, au lieu d’être soulagé de voir qu’ils 

seront épaulé dans leur charge. Cette manière 

de penser ne vient pas de Dieu, mais du serpent.  

Le Seigneur considère l’Eglise comme Son 

corps, dont chaque personne est un membre 

qui contribue à la croissance du Corps. Mais, les 

membres eux-mêmes considèrent l’élévation d’ 

l’un d’eux comme une menace, alors que la 

Bible dit que lorsqu’un membre souffre, tous 

les membres souffrent avec lui, et lorsqu’il est 

honoré, c’est tout le corps qui est en l’honneur.  



1.3. Le doute qui prépare à la 

désobéissance 

Aucun homme ne peut désobéir si le doute 

ne hante pas son esprit. La désobéissance est 

un fruit dont l’arbre s’appelle le doute et dont 

la racine se nomme le serpent. Le diable ne fait 

rien au hasard, il n’avance pas les yeux fermés ! 

Chaque coup du diable ressemble au match 

d’Ali. Ali, le boxeur, dans son combat le plus 

populaire, analysait son adversaire, esquiver, 

attendant le bon moment pour donner un seul 

coup.  

Lorsque le serpent analyse, observe, calcule, et 

vient vers toi, chaque mot, phrase et parole est 

très bien calculé. Il sait exactement ce qu’il 

poursuit en faisant ça. Sa semence est la racine, 

l’arbre qui germe de cette semence est le doute, 

et le doute produit le fruit de la désobéissance. 

Ne peut désobéir qu’une personne qu’on a 

rempli des doutes. Voyons maintenant 

comment le serpent installe le doute. 



1.3.1. Le serpent contredit la parole de Dieu 

Genèse 3 :4 « Le serpent répond à la 

femme : ‘‘ Pas du tout ! Vous ne mourrez pas ! 

‘‘ » voici comment le serpent commence pour 

installer le doute dans la vie d’une personne qui 

marche avec Dieu ou pas.  

C’est quoi un doute ? C’est une incertitude 

qu’une personne a sur l’existence ou la vérité 

d’une chose ; sur l’exactitude ou la fausseté 

d’une idée ou d’une affirmation. Gardons cette 

définition du doute.  

D’après cette définition, on ne peut pas parler 

du doute sans avoir une affirmation qui est 

contredite. L’affirmation de Dieu était : « Le 

jour où vous mangerez, vous mourrez ! » mais 

le serpent vient avec une négation : « Vous ne 

mourrez pas ! »  

 



Lorsque le serpent vient pour semer le doute, il 

attendra toujours un moment où la personne 

est vulnérable, susceptible d’être facilement 

influencer. Ce moment, c’est quand nous ne 

sommes pas occupé dans ce dont le Seigneur 

nous a établi.  

Tous ceux qui tombent dans les péchés diront 

la même chose : « Ils ne faisaient pas ce qu’ils 

étaient censé faire au moment où ils sont 

tombés. » ; je sais de quoi je parle ! 

C’est parce que la femme était libre qu’elle a 

acceptée d’engager une conversation avec le 

serpent. Si elle était occupée, cela n’allait pas 

arriver.  

Lorsqu’on n’est plus concentré à la parole de 

Dieu, le serpent viendra toujours contredire ce 

que le Seigneur a déjà établi. Aujourd’hui, le 

combat contre les fausses doctrines est rude 

parce que plusieurs se sont laisser corrompre 

très facilement.  



Comment le serpent contredit-il la parole du 

Seigneur ? peut se poser la question une 

personne qui veut connaitre. Eh bien, 

contrairement à ce que nous pouvons penser, le 

serpent contredit la parole de Dieu avec la 

parole de Dieu modifiée.  

La parole de Dieu modifiée est ce qu’on appelle 

communément « l’hérésie ou une 

compréhension erronée. » une compréhension 

erronée est une compréhension qui n’est pas 

appropriée à une chose. Prenons l’exemple de 

Moïse. Le Seigneur lui demande pour la 

première fois de frapper le rocher pour avoir de 

l’eau, il l’a fait et ils ont bu. La deuxième fois, le 

Seigneur lui demande de parler, mais il frappe ! 

Même s’ils ont bu, mais Moïse a été puni. 

Surement, il avait entendu une voix qui lui avait 

dit : « Fais seulement comme la première fois. » 

 

 



David nous dit la Bible, fut excité par Satan à 

faire le dénombrement du peuple d’Israël, alors 

qu’il savait pertinemment que cela était 

interdit. D’ailleurs, on le lui a rappelé, mais la 

Bible nous fait comprendre que David n’avait 

pas voulu écouter, parce que Satan voulait faire 

du mal à Israël.  

Raison pour laquelle, plus on est élevé, plus il 

est important de faire très attention aux 

pensées que nous pouvons avoir concernant 

telle ou telle autre chose. Le Seigneur a dit de 

ne pas faire le dénombrement, mais le serpent 

avait surement soufflé à David : « Tu dois 

savoir combien tu es puissant en connaissant 

la puissance de ton armée. »  Et cela avait 

motivé David pour ordonner le dénombrement 

(1 Chroniques 21 :1-7). 

Le serpent commence toujours par contredire 

la parole de Dieu, et si tu acceptes cela, tout 

commence.  



1.3.2. La femme fait face à deux paroles 

complètement contradictoires 

Le serpent fera toujours ce qu’il faut pour 

que tu te retrouve devant deux paroles 

opposées l’une à l’autre. Il ne change jamais sa 

méthode, rappelez-vous ! Il fut la même chose 

tout au long du ministère de Christ : dans le 

désert, après le miracle des pains et poissons, à 

Gethsémané, et même à la croix. 

Au désert : Christ savait qu’Il ne devait faire 

aucun miracle en public aussi longtemps que 

Luc 4 :18-19 n’était pas accompli. Il devait 

d’abord lire le passage d’Esaïe qui Lui concerne 

avant de commencer la mission ; ainsi, lorsque 

le serpent lui pousse à se détourner, il met 

devant Lui d’autres paroles.  

 

 



Après la multiplication : Christ est Roi, mais 

Son royaume n’est pas terrestre, plutôt Céleste. 

Il n’était pas né pour devenir un roi terrestre, 

non ! Mais le serpent a poussé le peuple à 

vouloir faire de Lui un roi terrestre (Jean 6 :15). 

À Gethsémané : le serpent a poussé le Seigneur 

à se rendre compte qu’Il avait aussi une volonté, 

et que le Seigneur Dieu donne à chacun 

l’opportunité de choisir entre deux chemins. 

Alors que le Fils était venu afin de mourir, mais 

le serpent a voulu L’en dissuader (Hébreux 

10 :5-7). 

À la croix : lorsque le serpent s’est rendu 

compte que c’est là que son affaire allait être 

gâtée pour toujours, il inspira à une personne 

de lui demander de descendre afin qu’elle 

croie ; or, la mission du Christ n’a jamais été de 

descendre de la croix une fois montée 

(Matthieu 27 :40-42). 

 



La Bible dit que celui qui détruit le temple de 

Dieu, le Seigneur le détruira, mais le serpent dit 

à une personne : « Nulle part la Bible interdit 

l’alcool ! »  

La Bible dit qu’un homme ne peut pas s’étendre 

avec un autre comme on s’étend avec une 

femme (Lévitiques 18 :22), le serpent dit : « Si 

deux hommes s’aiment, donc, c’est Dieu qui les 

a créé ainsi. » 

La Bible dit que les impudiques n’hériteront pas 

le Royaume (Apocalypse 22 :15), le serpent 

dit : « Le père de la foi lui-même avait beaucoup 

de femmes ; l’homme selon le cœur de Dieu en 

avait plusieurs et il a même tué un homme pour 

avoir sa femme. » 

Voyez comment le serpent joue avec les 

pensées des personnes qui ne connaissent pas 

pourquoi elles ont décidé de marcher avec 

Christ.  

 



Quand on décide de marcher avec Christ, nous 

acceptons Christ comme le Modèle par 

excellence, c’est-à-dire, nous suivons Ses 

principes établies bien avant la perversion des 

hommes. 

Le principe est clair : « L’homme quitte son 

père et sa mère pour s’attacher à sa femme, 

pour que les deux deviennent une chair. » 

(Genèse 2 :24). Nulle part la Bible dit que 

l’homme quitte pour s’attacher à un autre 

homme, ou encore pour s’attacher à ses 

femmes.  

Lorsque le serpent veut t’opposer à la parole de 

Dieu, il te montrera une écriture qui va dans le 

sens de te faire croire que ton péché est normal 

ou biblique, en voilant ton intelligence, afin que 

tu ne voies pas les autres versets qui 

contredisent et condamnent clairement ton 

péché. Il te ferme les yeux sur la punition de 

Sodome et Gomorrhe, sur le conflit qu’il y 



avait entre Ismaël et Isaac à cause de 

l’imprudence d’Abraham ; sur le fait que 

l’ivresse de Noé et de Lot leur ont poussé à 

maudire leurs descendances ; sur comment 

les mensonges d’Abraham et d’Isaac ont failli 

leur couter leurs femmes, etc.   

Le serpent te fera miroiter la partie de son 

mensonge qui ressemble à une vérité où tu es le 

seul gagnant, mais il sait qu’à la fin, celui qui 

gagnera et toi, tu seras perdant. Adam et sa 

femme étaient déjà à l’image de Dieu, ils étaient 

déjà comme Dieu, mais le manque de 

connaissance a fait que le serpent lui a fait 

miroiter une fausse réalité de ce qu’elle était 

déjà.  

Comme certains serviteurs de Dieu à qui le 

serpent dit : « Là où les péchés abondent, la 

grâce de Dieu surabonde. » il leur dit : « Plus 

tu pèche avant un service, plus il y aura la 

grâce et l’onction. » miséricorde !  



Voyons maintenant la prochaine étape qui suit 

l’introduction du doute. Parce que, comme je 

l’ai déjà dit, le serpent ne frappe pas en l’air, 

chaque coup est très bien calculé. Lorsqu’il 

introduit le doute, c’est préparé la personne à 

une autre étape, celle que j’appelle : « La 

désobéissance déguisée. »  

Le serpent sait pertinemment que présenter à 

une personne la désobéissance telle qu’elle est 

ne marchera pas, il fera toujours de son mieux 

de la présenter sous une autre forme, car de 

même qu’il sait que se présenter comme le 

diable fera fuir les gens, il se présente sous 

l’apparence d’un ange de lumière.  

De même, lorsqu’il veut séduire pour pousser à 

la désobéissance, il la présente sous une 

apparence très séduisante. Le serpent est le 

maitre du make-up. Il maquille le péché en 

bonne action, la désobéissance en un acte 

libérateur et la mort sous une forme de la vie. 



CHAPITRE II : LE SERPENT PRESENTE 

LA DESOBEISSANCE SOUS UNE 

APPARENCE SEDUISANTE 

Précédemment, j’avais dit que les 

prédateurs sexuels sont des fils du serpent, 

parce qu’ils utilisent le même mode opératoire 

que leur père. Le mode opératoire des 

prédateurs ne se limitent pas seulement à 

repérer une proie, non ! Ils cherchent la faille, et 

une fois qu’ils la connaissent, ils voudront se 

présenter comme étant ceux qui combleront 

cette faille.  

C’est le même mode opératoire que leur père. 

Le serpent cherche toujours une faille, et dès 

qu’il la trouve, il te fait miroiter une réalité 

autre que la vérité. La réalité n’est pas toujours 

égale à la vérité. La réalité est extérieure, mais 

la vérité est intérieure. Lorsque l’écho montre 

une masse, c’est la réalité, mais lorsque Jésus 

dit que tu es guéri, même si tu sens encore la 

douleur, la vérité est que tu es déjà guéri. 



2.1. Une promesse qui touche au désir de 

connaitre 

La connaissance a toujours été le centre de 

tous les problèmes de l’homme. Parce que la 

connaissance gouverne tout, l’homme a 

toujours soif de connaitre ; mais cette soif, peut 

devenir un piège lorsqu’elle n’est pas contrôlée. 

Je me rappelle au début de ma foi, j’avais 

tellement soif de connaitre beaucoup de choses 

que quand j’attendais une personne dire qu’il 

faut lire tel livre, que je me précipitais pour aller 

le consulter afin de savoir ce qu’il y a dedans. 

Gloire à Dieu, je ne suis pas allé aussi loin pour 

que la semence du serpent s’installe en moi.  

Je me rappelle pendant une veillée de 

l’intercession, arriver vers 5h, une sœur m’a 

donnée un message venant du Seigneur. Elle 

m’avait dit : « Je te vois devant une eau, tu l’as 

bu, mais ça ne te suffisait pas, et tu es même 

allé boire une eau sale. » et c’est là qu’elle me 

dit : « Le Seigneur te demande de contrôler ta 



soif, sinon tu risques de tomber sur une 

connaissance interdite qui va t’éloigner de 

Lui. »  

C’est ironique n’est-ce pas ? J’avais la soif de 

connaitre le Seigneur, mais cette soif qui devait 

être un tremplin qui devait me permettre de 

connaitre plus le Seigneur allait devenir une 

tombe pour moi.  

C’est le cas pour plusieurs personnes qui lisent 

actuellement ce livre. Vous êtes tellement 

assoiffés de connaitre qu’ils vous arrivent 

d’écouter n’importe qui, pourvu qu’il vous 

donne une connaissance dans le domaine où 

vous désirez connaitre. Laissez-moi vous dire 

que tout ce dont vous avez besoin de connaitre 

est déjà dans la Sainte Bible, il suffit de 

demander à l’Esprit de vérité d’éclairer vous 

yeux afin que vous contempliez les merveilles 

de la loi de Dieu (Psaumes 119 :18).  



Ce Psaume fut ma prière quotidienne jusqu’à ce 

que j’eusse commencé à connaitre et à 

comprendre ce que j’étais incapable de 

connaitre et de comprendre avant.  

Le problème avec les chrétiens modernes est le 

même qu’ont connu Adam et sa femme, voilà 

pourquoi le serpent aussi procède toujours de 

la même manière, parce qu’il sait que les mêmes 

opérations avec les mêmes chiffres donneront 

toujours les mêmes résultats.  

Adam et sa femme ne devaient pas toucher à 

l’arbre de la connaissance du bien et du mal, 

parce que le Seigneur voulait Lui-même leur 

apprendre la notion du bien et du mal. L’arbre 

de la connaissance du bien et mal est une image 

d’une connaissance extérieure à Dieu qui 

déforme la vision de ce qui est bien ou mal. Cette 

conception existait déjà dans la création parce 

que Satan avait déjà mené la rébellion.  

 



Lorsque nous devenons des chrétiens, avant 

d’acquérir à un certain niveau la connaissance 

extérieure, il est important d’être 

premièrement enraciné en Christ, dans la 

parole véritable de Dieu. L’erreur de plusieurs 

est qu’ils n’ont même pas fini d’examiner des 

vérités importantes de la parole, qu’ils sont 

déjà pressés d’aller apprendre ailleurs, raison 

pour laquelle, ils sont facilement détournables 

(facile à détourner) comme la femme.  

C’est parce que le serpent sait que plusieurs 

aujourd’hui veulent voir, qu’il peut leur dire : 

« Il suffit qu’on te lave les yeux ; que tu couches 

avec une femmes pour être sensible 

spirituellement ; il faut juste prier avec des 

bougies allumés, etc. » pourquoi les gens le 

font ? La soif de connaitre. Le serpent promet 

toujours selon le désir d’une personne à 

connaitre. 

 



C’est ainsi que plusieurs jeunes aujourd’hui 

adhèrent à la kabbale, pourquoi ? Parce qu’ils 

veulent savoir ce qu’il faut faire pour opérer 

dans le prophétique, dans la puissance ou dans 

le domaine de la révélation. Bandes 

d’amateurs !  

Leur désir de connaitre fait d’eux des proies 

faciles pour le serpent. Ils oublient que le Saint 

Esprit est la source de toutes ces choses. Le 

problème aujourd’hui est que plusieurs veulent 

le raccourci, raison pour laquelle, ils sont prêts 

à tout faire, sauf ce que recommande la Bible ; 

parce que d’après eux, ça traine. Plusieurs ne 

peuvent pas s’assoir pendant des heures pour 

lire et méditer la parole (Josué 1 :8 ; Psaume 

1 :1-3), plusieurs sont incapables de prier pour 

demander à Dieu la sagesse (Jacques 1 :5 ; 1 

Corinthiens 1 :30) ; ils ne savent pas que tout 

ce qu’un homme peut manifester vient d’en 

haut (Jean 3 :27 ; Jacques 1 :17). 



2.1.1. Vous serez comme des dieux connaissant 

le bien et le mal 

Genèse 3 :5 « Mais Dieu le sait bien : le 

jour où vous en mangerez, vos yeux 

s’ouvriront. Vous serez comme des dieux, 

vous pourrez savoir ce qui est bien ou mal. » 

Le serpent a une forte tendance à pousser les 

hommes vers l’orgueil. Lorsque le Seigneur dit 

une chose ou l’interdit à un homme, c’est pour 

son bien. Mais le serpent viendra toujours pour 

faire croire à la personne que ce que le Seigneur 

lui interdit est ce qui fera de lui une personne 

indépendante qui n’aura plus besoin de Dieu. 

Le Seigneur peut te dire : « Prie 3h par jour, je 

vais commencer à t’utiliser puissamment 

dans les miracles. » cette parole ne veut pas 

dire que les 3h de prières vont commencer à 

générer la puissance des miracles, non ! En fait, 

c’est ça le piège dans lequel plusieurs qui 

reçoivent ce genre de parole tombe. 



Lorsque le Seigneur te dit une chose pareil, tu 

dois savoir que les 3h ne vont pas générer la 

puissance des miracles, mais plutôt c’est le 

temps où le Seigneur te veut dans Sa présence 

pour transformer ton homme intérieur afin 

qu’il soit capable de plus.  

C’est quand une personne croie que les 3h 

génère la puissance des miracles que cela 

devient un problème. Un jour, elle ne priera pas 

et elle verra les miracles. Un autre jour encore, 

et le serpent lui dira : « Même si tu ne pries pas, 

la chose est là. » et c’est ainsi que plusieurs 

arrêtent leur croissance en route, parce qu’ils se 

disent : « La chose est là ».  

Connaitre le bien et mal comme un dieu peut 

aussi signifier : « Définir soi-même ce qui est 

bien ou mal sans se préoccuper de ce que le 

Seigneur a établi comme principe. » Dans le 

contexte de Genèse, le Seigneur avait établi un 

principe simple : « Ne mangez pas ». 



Le Seigneur Dieu n’a pas donné à l’homme le 

pouvoir d’établir ce qui est bien ou mal selon 

lui, non ! C’est le Seigneur qui détermine ce qui 

est bien ou mal, et non l’homme.  

Savez-vous comment le serpent agit à l’ère 

numérique ? à l’ère de la technologie ? Je vais 

vous donner un aperçu ! 

Le Seigneur Dieu dit : « La femme doit 

concevoir naturellement après avoir porté 

elle-même son enfant. » le serpent lui dit : 

« Lorsqu’une femme est incapable de 

concevoir, elle peut choisir avec qui son mari 

couche, ou à qui son mari donnera la semence 

pour porter leur enfant. » et l’homme appelle 

ça « la bonté » ; non, c’est un péché.  

Je t’explique. De même que la racine de tous les 

problèmes de l’homme est le péché, la solution 

à tous les problèmes de l’homme c’est Jésus 

Christ. Demander à son mari de donner sa 

semence à une autre, même si cela ne passe pas 



par une relation sexuelle, ça reste un péché 

selon la Bible. Le verset qui le prouve ? 

Proverbes 5 :15-18 « Ta femme est comme 

l’eau de ta citerne et celle qui jaillit de ton 

puits. Bois de cette eau ! Ne laisse pas ta 

source couler au dehors et sur la place du 

marché. Garde-la pour toi seul, ne la partage 

pas avec des étrangers ! Trouve ta joie avec la 

femme choisie dans ta jeunesse. » 

Je crois que ce passage est amplement claire 

pour illustrer mes propos. 

Quand le Seigneur dit : « Tu ne consultera pas 

ceux qui évoquent les morts. » le serpent dit : 

« Il faut prier les saints parce qu’ils sont avec 

Jésus, ils vont lui faire parvenir tes prières. Il 

faut prier Marie parce que c’est elle qui a 

engendré Jésus. » la bonne blague ! Marie elle-

même priait Jésus Christ, comment voulez-vous 

que les gens la prient ? (Actes 1 :13-14). 

 



Le serpent dit : « Il faut invoquer les ancêtres, 

ils vont agir. » alors que la Bible nous dit que les 

morts ne savent rien (Ecclésiastes 9 :5) ; non 

seulement ça, mais le Seigneur dit à ceux qui Lui 

appartient que si les gens vous disent de 

consulter ceux qui évoquent les morts, votre 

réponse doit être : « Un peuple ne consultera-

t-il pas son Dieu ? S’adressera-t-il aux morts en 

faveur des vivants ? » (Esaïe 8 :9 : LSV). 

Connaitre le bien et le mal comme un dieux, 

c’est choisir selon soi ce qui est bien et ce qui 

est mal sans prendre en compte les principes 

divines. Voilà pourquoi, plus le monde 

évoluera, plus l’homme deviendra un dieu qui 

connait le bien et le mal.  

Esaïe 5 :20 « Quel malheur pour ceux qui 

disent : le mal, c’est bien, le bien, c’est mal. Ils 

changent la nuit en lumière, et la lumière en 

nuit. Ce qui est amer, ils le rendent doux. Ce 

qui est doux, ils le rendent amer. »  



Tu es sauvé, ton intelligence est renouvelée, tu 

as l’Esprit de Dieu, voici mes questions : 

▪ Comment peux-tu prier au nom d’une 

autre personne que Jésus Christ ? Va lire 

ces versets : Marc 16 :17 ; Matthieu 

18 :20 ; Marc 9 :39 ; Jean 14 :13-14 ; 

Actes 4 :12, etc. ; 

▪ Comment peux-tu croire qu’en dehors de 

Jésus Christ il y a d’autres médiateurs 

comme les ancêtres ou les saints ? Va 

lire : 1 Timothée 2 :5 ; Hébreux 8 :6 ; 

9 :15 ; 12 :24, etc. ; 

▪ Comment peux-tu croire que le baptême 

d’un bébé est valide ? Quelle conscience a 

un bébé ? Comment un bébé peut-il 

renoncer à lui-même ? Va lire : 1 Pierre 

3 :21 ; Matthieu 16 :24 ; etc. ; 

Il y a plusieurs doctrines des démons que le 

serpent a introduit dans les religions au point 

où ceux qui ne lisent pas la Bible se font avoir. 



2.1.2. Le serpent ne présente pas simplement le 

fruit comme un aliment 

Lorsque le serpent veut séduire une 

personne, il ne peut jamais présenter la chose 

comme elle est, non ! Il cherche toujours à 

ajouter un mystère dessus, une forme de 

mensonge déguisé en vérité.  

Aujourd’hui je vois plusieurs personnes qui 

cherchent certains livres à lire, soi-disant que 

ces livres ont été retirés de la Bible parce qu’il y 

a des secrets cachées et autres. Et plusieurs 

sont séduits par ce genre d’informations, et ils 

se pressent d’aller chercher pour lire ; et 

plusieurs sont initiés sans le savoir, d’autres 

s’égarent, certains encore vivent réellement des 

choses qu’ils lisent là-bas, mais ce n’est plus 

avec Dieu.  

Le serpent est rusé comme nous le savons. Il ne 

peut pas te parler d’un mensonge qui ne 

fonctionne pas. Lorsqu’il te parle d’un 



mensonge, il s’assure qu’une fois que tu décides 

d’aller expérimenter, que tu vives la chose pour 

que tu croies qu’il a dit la vérité. La Bible nous 

dit que les yeux d’Adam et Eve se sont ouvert 

après qu’ils aient consommé le fruit, comme le 

serpent leur avait dit. Mais il y a deux 

problèmes : 

▪ Adam et sa femme étaient-ils aveugles ? 

▪ Sur quoi leurs yeux se sont-ils ouverts ? 

C’est ainsi que plusieurs se font avoir par le 

serpent. Il sait qu’en pratiquant certaines 

choses, il est possible d’entrer en contact avec 

certaines esprits qui se font passer pour des 

êtres de lumières. Quelqu’un dira : « Mais 

comment une personne qui a l’Esprit de Dieu 

peut-il être incapable de discerner un démon 

d’un ange ? »  

Voici ma question : « Comment Adam et Eve 

n’ont-ils pas discerner que le serpent venait de 

la part du diable ? » 



Sachez-le, lorsqu’un chrétien curieux s’aventure 

vers l’interdit dont il sait clairement que le 

Seigneur lui a interdit ; le Seigneur ne lui parlera 

pas, parce que la personne sait déjà ! Savez-

vous pourquoi le Seigneur n’est jamais 

intervenu lorsque le serpent séduisait Eve ?  

Premièrement parce qu’Adam était avec sa 

femme. Deuxièmement, les deux avaient déjà 

l’instructions et savaient bien qu’il ne fallait pas 

toucher à l’arbre.  

Quand le Seigneur te dit : « Ne lis pas le livre 

d’Henock. » et toi tu te dis que les gens disent 

qu’Henock a prophétisé et la Bible aussi le dit, 

raison pour laquelle, tu veux aller lire le livre 

d’Henock pour savoir ce que la Bible ne dit pas 

sur les anges. 

Certains d’entre vous, vous tombez 

régulièrement sur des postes sur les réseaux où 

les gens disent toutes sortes de choses comme : 

 



▪ Le livre d’Henock nous montre la réalité 

angélique que le Bible nous a cachée ; 

▪ La Bible a été modifiée pour maintenir les 

noirs sous l’esclavagisme ; 

▪ La dîme et les offrandes, ce sont les 

pasteurs qui bouffent et deviennent 

riches avec ; 

▪ Etc. 

Il y a tellement des vidéos qui vont dans ce sens, 

que plusieurs sont séduits et pensent 

réellement que les choses sont ainsi. Vous êtes 

malheureux ! 

Vous avez la Bible, vous avez le Saint Esprit, 

mais vous laisser des païens et des faux 

chrétiens vous faire miroiter une fausse réalité. 

Parlons un peu de la dime et les offrandes. Tu 

es conscient de ce que tu donnes à l’église n’est-

ce pas ? Même si tu comptabilise sur une année, 

est-ce que toi-même tu peux devenir riche 

avec ?  



Non seulement ça, tu sais bien que vous abimez 

les matériels à l’église, n’est-ce pas ? Les micros, 

les chaises, la sono, etc. vous louez encore une 

parcelle pour tenir des cultes, alors on paie 

combien par mois ? L’eau, l’électricité, 

l’entretien du groupe, l’achat du carburant 

quand il n’y a pas du courant, etc. ose dire que 

c’est ton offrande ou ta dîme qui peut faire tout 

ça, et ça reste pour enrichir un pasteur ?  

Le serpent a tellement séduit les chrétiens 

actuels que c’est vraiment triste à voir. 

D’ailleurs, quand tu ne donnes pas l’offrande 

ou la dîme, quand tu les manges ou les dépense, 

depuis que tu le fais, ta vie a-t-elle changée ?  

Une chose est sûre : quand tu vois une personne 

qui écoute de gauche à droite que la dîme 

appartient à l’ancienne alliance, les offrandes 

enrichissent les pasteurs, etc. mais la personne 

continue à donner, dis-toi qu’elle n’est pas bête. 

Elle voit les résultats dans sa vie, et ça, aucun 



poste sur les réseaux ne peut lui dissuader du 

contraire, parce que c’est une vie, et non de la 

manipulation.  

Quand le serpent te présente ses idées, elles 

vont dans le sens où c’est toi qui es gagnant et 

les ministres de Dieu et l’Eglise des escrocs. 

Rappelle-toi, le serpent se comporte comme un 

papa voisin qui fait semblant d’être plus gentil 

et plus compréhensif que le vrai père des 

enfants lui-même, afin de pousser les enfants à 

la rébellion.  

Voilà pourquoi, en tant que chrétien, fais très 

attention à ce que tu écoutes sur les réseaux. 

D’ailleurs, personne ne vous oblige à payer la 

dîme, ni à donner les offrandes. Mais, lorsque 

dans vos vies il y a des choses qui ne marchent 

pas, arrêtez aussi de rejeter la faute aux 

hommes de Dieu ou à Dieu. La Bible est claire 

concernant le donner (Proverbes 11 :24 ; 28 :8 ; 

Deutéronome 15 :10 ; Luc 6 :38 ; Actes 11 :29). 



2.1.3. Il attribut une capacité au fruit susceptible 

d’attirer la femme 

Le serpent a fait croire à la femme que 

manger de ce fruit allait lui permettre 

d’acquérir des capacités qu’elle pensait ne pas 

avoir. La Bible est claire, Dieu créa l’homme et 

la femme à son image et selon sa ressemblance. 

Ils étaient déjà comme Dieu, mais simplement, 

ils n’étaient conscients de leur identité ; comme 

le cas de plusieurs chrétiens aujourd’hui. 

Le serpent se joue toujours de ceux qui ne 

connaissent pas qui ils sont en Christ. 

Plusieurs qui entrent dans la Kabbale ou autres 

sectes et qui font des pratiques bizarres pour 

prophétiser, opérer dans la puissance et 

autres ; le serpent les a séduit depuis très 

longtemps en leur faisant croire que c’est en 

faisant toutes ces choses qu’ils auront accès à 

ce qu’ils cherchent. Et dire que ces chrétiens y 

croient aussi, miséricorde ! 



La perception ou la manière de voir que chacun 

de nous a, détermine où il peut aller ou bien où 

il peut se limiter. Notre compréhension des 

choses détermine ce que nous pouvons faire ou 

pas, où nous pouvons aller ou pas ; qui peut 

nous influencer ou pas. 

La différence entre le peuple et Jésus à Son 

époque était la compréhension des choses qu’Il 

avait ; raison pour laquelle les Pharisiens et les 

Sadducéens n’avaient pas à Le piéger. Le 

Seigneur est la Parole, l’expression de Dieu, Il 

est pas n’importe qui, Il est la Parole, donc, là 

où les Pharisiens détournaient la parole pour 

mettre les fardeaux sur le peuple, Lui pouvait 

discerner de la manipulation et ainsi, lorsqu’Il 

est venu ; Il a prêché la vérité qui affranchi, qui 

libère des fardeaux mis par les Pharisiens. 

Aujourd’hui encore, plusieurs personnes sont 

sur la coupe des Pharisiens, des personnes qui 

manipulent la parole pour leur profit. 



Aujourd’hui, lorsque le serpent veut séduire, il 

s’en prend aux personnes qui veulent beaucoup 

de choses sans savoir comment faire pour les 

avoirs. Et certaines ont déjà ces choses, mais 

leur propres ignorance en fait des proies 

faciles ; raison pour laquelle ces personnes sont 

facilement manipulable.  

Aujourd’hui, le serpent fait croire aux enfants 

de Dieu qu’il y a des mystères cachés de Dieu 

qui ne se trouvent pas dans la Bible, mais dans 

des livres. Des livres ésotériques, 

kabbalistiques, rosicruciennes, etc. et c’est 

triste de voir des jeunes chrétiens assoiffés des 

mystères allaient chercher ces livres, lire et une 

fois corrompu d’entendement ; ils pensent 

qu’ils connaissent, alors qu’ils viennent d’être 

égaré. 

Le serpent leur fait croire qu’entrer en 

possession de ces connaissances augmentera 

leur manière d’opérer avec les anges, de voire 



des visions, des prophétiser, d’opérer dans la 

puissance, d’avoir de l’argent et d’influencer les 

grandes foules. Et une fois qu’ils le font, ils 

voient réellement ces choses arrivées, mais le 

problème est que ces chrétiens ignorent que 

lorsque le serpent veut t’avoir, il met toutes les 

chances de son côté et tous les moyens de ton 

côté pour t’avoir. 

Le serpent donne les foules, la notoriété, 

l’argent et autres comme nous pouvons le voir 

dans Luc 4 lorsqu’il vint pour tenter le Seigneur 

Jésus. Le serpent dit clairement que les 

royaumes de la terre lui ont été donné, et il le 

donne à qui il veut, mais à conditionner de 

l’adorer.   

Le problème avec les chrétiens modernes, ils 

pensent qu’adorer le diable, c’est entrer dans 

des loges, ou bien allumer des bougies la nuit, 

etc. non le serpent est rusé, il sait qu’une partie 

de personnes ne feront jamais ça, car elles 



auront peur, alors pour les avoirs, aujourd’hui, 

il passe par des livres, des « coachs bibliques », 

des « théologiens » ; des « hommes 

expérimentés » ; etc. pour séduire le peuple de 

Dieu et le pousser à se fier facilement.  

Dans 2 Timothée 3 :1-9, l’apôtre Paul parle des 

comportements que les hommes auront dans 

les derniers temps. Et parmi ces personnes, il 

parle des personnes qui se font passer pour des 

envoyer de Christ, qui entrent dans des 

maisons afin de rendre davantage captifs ceux 

qui n’ont pas la connaissance.  

Aujourd’hui, il suffit qu’un chrétien entende 

que tel homme de Dieu impact dans le 

prophétique, la puissance ou autres, pour se 

précipiter avec une grosse offrande, et une fois 

sur place, on lui lave les pieds, on lui donne un 

habit avec lequel il va commencer à prier, des 

heures stratégiques où il faut commencer à 

prier, etc. et pour les convaincre, ils prennent 



des versets bibliques qu’ils manipulent pour 

leur avantages afin de perdre plusieurs. 

N’oublie jamais que le serpent mettre toujours 

toutes les chances de son côté et tous les 

moyens de to côté pour s’assurer que tu vas 

tomber dans son piège. 

2.2. La femme regarde autrement ce qu’elle 

avait devant elle 

Lorsque nous lisons Genèse 3 :6, la Bible 

nous décrit trois perceptions différentes que la 

femme a développée vis-à-vis de l’interdit après 

avoir entendu le serpent. Le serpent ne peut pas 

te pousser à pécher contre le Seigneur Dieu en 

te disant que ton action est un péché, jamais, 

au contraire, comme je l’ai déjà dit, il te fera 

miroiter l’interdit comme un avantage. 

Nous allons voir les trois perceptions que la 

femme avait développée vis-à-vis de l’interdit 

afin de comprendre et de démasquer les 

modèles actuels que le serpent utilise. 



2.2.1. La femme vit que les fruits de l’arbre 

étaient bon à manger 

Lorsque nous sommes ignorants sur un 

sujet dont les autres ont déjà une ou plusieurs 

expériences, nous pouvons devenir facilement 

influençables. Jusqu’aujourd’hui, lorsqu’une 

personne veut faire une chose, il vérifie 

toujours auprès de ceux qui lui ont précédé afin 

de se renseigner. Mais le problème est qu’il y a 

toujours deux sortes d’opinions : celle des 

personnes qui ont réussis, et celle de celles qui 

sont échouées. 

Quand une personne qui a échouée te parle de 

la chose, tu n’auras plus envie de la commencer, 

pourquoi ? Parce que ta perception vient d’être 

changée par l’expérience de la personne que tu 

as écouté. De même aussi, la perception de la 

femme avait changé parce qu’une entité qu’elle 

considérait avoir de l’expérience lui avait 



recommandé avec assurance que cela était à 

son avantage de manger du fruit. 

Aujourd’hui, quand un jeune chrétien voit un 

homme de Dieu être suivi partout, avoir des 

invitations, aller de gauche à droite, prophétiser 

et opérer dans la puissance, il est facilement 

tenté de copier tout ce que fait l’homme de 

Dieu, et s’il a l’occasion de s’approcher, il le fait, 

et plusieurs aujourd’hui se sont perdu ainsi. 

Le serpent a réussi à mettre à leur côté ses 

agents déguisé en ministres de Dieu pour 

conduire plusieurs à la perdition. Ainsi, tu 

entendras une personnes qui dit que la 

sensibilité spirituelle augmente avec la 

fréquence des relations sexuelles avec des filles 

avant le service ; que prier entre 3h et 5h ouvre 

les yeux, parce que c’est pendant ces heure-là 

que nous rêvons, donc, si Dieu veut te parler 

mais que tu es réveillé, Il sera obligé de te 

donner des visions ; c’est là que tu verras une 



personnes dire : répète un tel Psaume tel 

nombre de fois étant à genoux, etc. le problème 

avec ça est que comme tout ce qu’on te dit 

semble biblique, tu n’as pas de raison de 

douter. Il est vrai que parfois le Saint Esprit 

donne des directives claires sur comment tu 

dois faire les choses, mais soyons claire, il est 

important de discerner.  

Plusieurs se font facilement avoir parce que ce 

sont des personnes qu’elles ont mis sur une 

opposition quelconque dans leur vie qu’elles 

n’arrivent pas à juger correctement et par 

conséquent, acceptent tout aveuglement. 

Combien des chrétiennes mariées sont prêtes à 

suivre les conseils dans le domaine sexuel 

auprès de certaines païennes dont elles 

estiment qu’elles gardent bien leur mariage ? 

Une chrétienne ne tient pas son mariage de la 

même manière qu’une païenne. Je vais 

t’expliquer le pourquoi ! 



Imaginons que la païenne, son mari lui 

demande tout le temps la sodomie, la fellation, 

et que les deux basent leur vie sexuelle sur la 

pornographie, et toi, la chrétienne, ton mari, a 

des envies perverses, en tant que chrétienne, tu 

n’es pas appelé à la satisfaire, mais plutôt à 

chercher sa délivrance.  

Si pour garder ton mari tu dois te soumettre à 

des pratiques immorales, alors sache le que tu 

as déjà échouée ton mariage, car tu vas te 

maudire et t’éloigner toute seule de Dieu. 

Le serpent fait miroiter les chrétiens plusieurs 

mauvaises choses comme étant bonnes pour 

eux. Aujourd’hui le serpent travaille avec les 

scientifiques, les industries, des ONG… et 

aujourd’hui, il y a des médecins qui disent que 

la masturbation est bon pour prévenir le cancer 

de la prostate ; certains conseillent à des 

femmes se faire engrosser pour éviter les 

fibromes, et autres… regardez comment le 



serpent maquille des vices et des actes 

immoraux en aides médicales. Le serpent est 

capable de changer la perception d’une 

personne en modifiant un péché en une chose 

avantageuse. 

2.2.2. L’arbre était agréable à la vue 

Le mot agréable ici est le mot hébreu 

ta’avâh, qui a le sens de « désir, luxure, appétit, 

cupidité, etc. » en fait, le serpent n’a jamais été 

celui qui fait pécher les hommes. Je sais, ça 

semble contradictoire avec ce qu’on nous a 

toujours dit, en tout cas, pour la plupart.  

Mais soyons honnête, le serpent n’est pas celui 

qui connait l’acte à notre place, si nous 

tombons dans les péchés, c’est parce que nous 

le voulons. Le serpent lui ne fait pas nous 

tendre une perche. La femme avait péché parce 

qu’en elle, la convoitise était déjà née.  

 



C’est ainsi que les choses se font. Quiconque 

tend son oreille au serpent, au bout d’un 

moment, ce qui est au plus profond de lui 

émergera à la surface. Les paroles du serpent 

ont fait que la femme développe en elle une 

convoitise, mais elle pouvait aussi ne pas céder 

à cette dernière, mais hélas, elle ne l’a pas fait. 

Était-ce obligé de céder ? Non ! le serpent l’at-i-

il forcé à en manger ? Non plus ! Pourquoi la 

femme a-t-elle mangée ? tout simplement parce 

qu’elle le voulait avant même que le serpent ne 

vienne. 

La plupart d’entre nous, il y a plein des désirs 

refoulés, certaines pensées qui nous hantent, 

mais si les uns et les autres ne cèdent pas, ce 

n’est pas parce que les uns sont forts, non ; 

c’est tout simplement parce que les uns 

obéissent à l’instruction du Seigneur de ne pas 

toucher. 

 



Le serpent, son boulot est de changer ta 

perception, de te faire miroiter le bien à la place 

du mal, alors, toi, en sachant qu’une chose est 

mal, il ne faut pas nourrir une pensée qui vient 

pour te faire changer d’avis sur la chose. 

Si nous voulons être honnêtes avec nous-

mêmes, vous serez d’accord avec moi que pour 

tomber dans un péché, la pensée n’est pas 

accepté d’un coup ! La pensée vient une fois, 

deux fois, ensuite, ça devient comme une 

chanson en boucle, où tu sens réellement que 

plus tu nourris cette pensée, plus tu te prépares 

à pécher.  

Personne ne tombe du premier coup, jamais ! Il 

y a toujours une insistance, c’est quand tu 

cèdes, quand tu finis par nourrir et accepter 

cette pensée, que tu entames le processus pour 

tomber dans ce péché-là. La plupart entendent 

une voix qui leur décrit l’amour de Dieu, le 

pardon divin, la compassion de Dieu, la capacité 



de Dieu à restaurer, etc. mais après avoir péché, 

la même voix revient pour leur condamner, leur 

dire qu’ils ne sont pas digne d’être appelé 

enfant de Dieu ; que ce qu’ils ont fait, le 

Seigneur ne peut pas leur pardonner, etc. c’est 

ainsi que plein de personnes vivent dans la 

culpabilité, certaines s’éloignent même de Dieu 

et de l’église.  

2.2.3. La femme a cru que manger allait lui 

permettre de savoir plus de choses 

Lorsque le serpent change ta perception, 

tu croiras que si tu fais la chose, tu vas 

apprendre plus que les autres. C’est une 

ignorance masquée. Le serpent ne peut donner 

une véritable connaissance ; car la connaissance 

du serpent est une ignorance masquée, c’est-à-

dire une connaissance qui détruit.  

Le même schéma se répète en boucle même 

aujourd’hui. Lorsque le serpent veut séduire, il 

propose toujours à l’homme une chose qui, 



d’après l’homme, le distinguera des autres, le 

placera au-dessus de la mêlée, qu’il serait 

différent, etc. c’est cette différence qui fait que 

plusieurs se laissent facilement séduire jusqu’à 

aller tout droit au piège, et quand ils ont le 

temps de relever la tête, ils se rendent compte 

que c’est trop tard pour sortir. 

Certains jeunes chrétiens aujourd’hui pensent 

qu’adhérer à la kabbale, aux sectes, à 

l’occultisme, etc. leur donnent plus de 

connaissance que les autres, plus de notoriété, 

ils peuvent côtoyer le monde spirituel et autres, 

mais la vérité est qu’ils deviennent davantage 

ignorants, et cela pour une simple raison très 

banale à mon avis : ils oublient que la vérité 

réelle affranchi.  

Comment peux-tu dire que tu as plus de 

connaissance, des révélations, de perception 

spirituel et la vérité, alors que tu es captif du 

péché ? C’est incompréhensible ! Ces jeunes, on 



leur demande des pratiques honteuses, et ils le 

font pour prophétiser, opérer des miracles 

mensongers, voir en esprit, etc. contre 

l’homosexualité, contre une vie des débauches, 

d’impureté, d’immoralité, etc.  

Si la vérité qu’un homme prétend détenir ne le 

rend pas libre, alors ce que c’est un mensonge 

déguisé. Tu n’as pas besoin de toucher à 

l’interdit pour savoir plus de choses, le Saint 

Esprit a assez de connaissance en réserve qui 

n’attend que des hommes et des femmes 

patientes qui peuvent prendre du temps pour 

les découvrir.  

2.3. Le désir conduit à l’acte 

C’est la dernière étape. Tout ce que fait le 

serpent a pour but cet étape finale : que tu 

passes à l’acte. Lorsque le serpent investit 

autant dans la vie d’un homme, il s’attend à un 

résultat, à une récolte, et c’est lorsque l’homme 

cède finalement en passant à l’acte qu’il peut se 



reposer concernant cette personne, juste pour 

un peu de temps ; car, la mission finale est de 

faire en sorte que celui qui est à terre puisse le 

rester pour toujours. 

Lorsque la femme preta ses oreilles au serpent, 

elle installa la conversation, et pendant celle-ci, 

le serpent a su comment il devait utiliser 

l’ignorance de la femme pour la conduire dans 

le doute. Une fois le doute installé, c’était facile 

pour le serpent de planter sa semence dans la 

femme, et pour se faire, il a fallu que le serpent 

change la perception de la femme concernant 

l’interdit, car il savait que changer la perception 

de la femme en la faisant croire qu’elle serait 

différente, plus évoluée, au-dessus de la mêlée 

et plus actualisée que son état présent ; il a su 

la séduire. L’objectif poursuit derrière tout ce 

processus, c’était de pousser la femme à l’acte 

et il a réussi parce que la femme est finalement 

passée à l’acte, désobéissant ainsi à Dieu. 



À partir d’ici, le processus devient très claire : 

la parole du serpent engendre un nouveau 

regard sur les choses ; et ce dernier à son tour 

engendre le désir. Une fois le désir installé, 

l’étape suivante est la prise, ou encore toucher 

à l’interdit, et une fois que nous touchons à 

l’interdit, nous consommons le fruit avec ses 

conséquences. 

Parole du serpent 

 

Nouveau regard 

 

Désir 

 

Prise du fruit 

 

Consommation  



Après avoir compris le mode opératoire du 

serpent, vu ses méthodes et ses arguments, 

j’aimerais maintenant que nous puissions nous 

plonger dans la véritable question qui fait 

l’objet de notre étude : « Pourquoi la femme 

écouta-t-elle le serpent ? » 

Dans ce dernier chapitre, nous allons apporter 

quelques éléments de réponses qui font nous 

permettre de comprendre pourquoi la femme 

était séduit et manipulé par le serpent.  

  



CHAPITRE III : LA FEMME ECOUTA LE 

SERPENT PLUTÔT QUE S’ATTACHER A 

LA PAROLE DE DIEU 

Si nous voulons savoir pourquoi la femme 

écoute-t-elle le serpent au lieu d’obéir à la 

parole de Dieu, il nous comprendre dans quelle 

position cette dernière s’est retrouvée afin de 

finir complètement manipuler par le serpent. 

Alors, pourquoi la femme écouta-t-elle le 

serpent ?  

3.1. La femme s’est retrouvée face à deux 

paroles différentes 

La femme qui était habituée à une seule 

parole, une seule vérité : le jour où vous 

mangez, vous mourrez ! elle qui était habitué à 

Dieu et à son mari, ce jour-là, elle avait fait une 

nouvelle rencontre, une nouvelle connaissance 

venait de faire son entrée dans sa vie. Et cette 

nouvelle connaissance semblait avoir certaines 

connaissances concernant ce qui faisait leur 

interdit. 



La femme devait maintenant analyser la 

nouvelle information qu’elle venait de recevoir. 

Elle qui a toujours connu une vérité, elle était 

face à une autre vérité complètement opposée 

à celle qu’elle a toujours connu. Le pire pour la 

femme alors qu’elle était face à ce dilemme, le 

menteur lui propose sa vérité avec beaucoup 

d’explication et d’argument ; alors que de 

l’autre côté avec le Seigneur, il y a simplement 

eu l’ordre : « Ne touchez pas ! » 

Le plus souvent, c’est vraiment le cas dans 

lequel beaucoup de chrétiens tombent. 

Lorsqu’on parle simplement, ou lorsqu’on 

donne un ordre sans expliquer la raison, la 

plupart de chrétiens cèdent facilement à 

l’interdit une fois qu’ils sont confronté à deux 

parole qui s’opposent, mais dont la mauvaise 

apporte des arguments et des explications qui 

sont dans l’intérêt de l’homme.  

 



Chez nous ici, j’ai toujours tendance à dire que 

lorsqu’un propriétaire d’une parcelle n’écrit 

rien sur son mur, tout va bien. Mais, le jour où 

il va vouloir écrire : « Ne vous soulagez pas ici » 

c’est ce jour-là que les gens commenceront 

désormais à se soulager.  

En fait, l’interdiction à leurs yeux est semblable 

à un appel dont il faut absolument répondre. 

C’est comme si leur corps identifié l’endroit 

pour vouloir évacuer ce qu’il a.  

L’être humain aime bien comprendre le 

pourquoi du comment de quand, etc. au point 

où, lui interdire simplement une chose sans 

explication, le pousse à la transgression afin 

de découvrir la sanction.  

En fait, l’homme est un être qui aime explorer, 

découvrir des nouvelles choses et autres, c’est 

une qualité que le Seigneur a mis Lui-même 

dans l’homme, afin que ce dernier s’en sert 

pour se rapprocher davantage de Lui. 



Mais hélas ! Ce qui était autrement une bonne 

qualité a été perverti pour des mauvaises 

raisons. La femme voulait découvrir le pourquoi 

le Seigneur leur avait interdit de toucher à 

l’arbre, mais elle n’avait pas de réponses. Et 

lorsqu’elle s’est retrouvée devant un être qui lui 

a faire croire qu’il avait une explication et une 

réponse, elle a cru ; malgré qu’elle connût 

l’interdit de Dieu. 

Rappelez-vous de mon exemple concernant la 

soif (réf. Point 2.1.). Je vous ai fait comprendre 

comment ma soif de connaitre, de découvrir 

avait failli m’égarer. Un chrétien vivant aura 

toujours la soif de connaitre de plus en plus le 

Seigneur, mais lorsque ce dernier ne peut pas 

contrôler sa soif, il est possible qu’il cède 

facilement lorsque le serpent avec une 

proposition de lui apporter une connaissance 

nouvelle. 

 



Raison pour laquelle, il est important que ceux 

à qui le Seigneur a fait grâce et a donné le don 

pour enseigner puissent enseigner les autres. 

Dans une église, il y a toujours une ou plusieurs 

personnes qui reçoivent du Seigneur Dieu un 

esprit de compréhension hors du commun 

concernant les vérités bibliques, et ces 

personnes, leur responsabilité est aussi 

d’instruire les autres, afin de ne pas ouvrir une 

brèche dans les esprits des affamés de la 

connaissance.  

Lorsque dans l’église certains sujets ne sont 

abordés pour une raison ou une autre, ce qui 

arrive est que, ceux qui ont soif de connaitre 

iront cherché la connaissance ailleurs. Et 

aujourd’hui, sur les réseaux sociaux et autres 

plateformes n’importe qui peut enseigner sur 

n’importe quel sujet, et le pire est que plusieurs 

ne connaissent rien de ce qu’ils disent ; 

apprendre d’eux, c’est se mettre volontairement 

en danger. 



Combien d’entre nous aujourd’hui se trouve 

régulièrement dans ce genre de situation ? Où 

tu ne sais pas qui croire, quoi penser, qui suivre 

et qui laisser ; juste parce que nous avons deux 

choix, deux paroles qui s’opposent, mais dont 

la mauvaise semble être avantageuse pour 

nous, semble aller de notre côté ?  

Il est important d’être toujours conscient que 

lorsque nous nous retrouvons devant deux 

paroles contradictoires, il faut toujours 

privilégier la parole que le Seigneur nous a 

donné avant, même si cela doit faire mal, même 

si cela doit nous obliger à souffrir pour un 

temps, car vaut mieux souffrir pendant un 

court moment et d’être heureux les restants des 

jours, que d’être heureux pendant un court 

moment pour souffrir les restants de ses jours 

sur la terre, et même dans l’éternité ; parce que 

si la mort nous trouve dans la désobéissance, 

nous serons les plus malheureux. 



3.2. La parole du serpent paraît crédible 

aux yeux de la femme 

Un autre problème lorsque le serpent agit 

est qu’il est tellement rusé qu’il avance des 

arguments convaincant, bon assez pour que 

cela engendre une illusion et un semblant de 

vérité dans les oreilles de la personne qui 

l’écoute. 

Avant que la femme ne dise que l’arbre était 

bon à manger et que son fruit était agréable et 

bon pour ouvrir l’intelligence, le serpent a 

d’abord changer sa perception. Chaque jour, 

elle passait devant cet arbre, elle le côtoyait, etc. 

elle n’avait jamais vu ça ainsi, mais une fois 

qu’elle a cédée ses oreilles au serpent, toute sa 

perception de la chose avait changé.  

Même dans la vie courante, parfois, le serpent 

change notre perception en mettant devant 

nous des personnes qui ne sont pas 

exemplaires, ou qui le sont, mais dont il va 

détruire l’image, je vous explique. 



Pourquoi pensez-vous que le serpent cherche à 

tout prix que les ministres de Dieu tombent 

dans l’impudicité ? l’adultère ? l’immoralité 

sexuelle ? C’est parce qu’il sait qu’une fois une 

personne devient un modèle, une référence, 

plusieurs personnes vont copier leur vie et leurs 

choix ; alors, quoi de meilleur que de faire de 

celui qui était un bon exemple, un mauvais ?  

Lorsque le serpent veut rendre crédule ses 

arguments, il cherche des cobayes. Lorsqu’il 

veut changer la perception des gens concernant 

l’homosexualité, nous avons comment il a 

procédé durant ces 20 dernières années. Il a 

progressivement utilisé l’industrie 

cinématographie pour exposer cela devant 

nous: dans les séries, films, et précédemment 

même dans les dessins animés, l’homosexualité 

est vue comme une chose normale. Il a 

commencé avec les stars hollywoodiennes, 

ensuite dans le milieu religieux, il a introduit 

des faux qui se vont passer pour des ministres, 



ensuite, ils prônent l’homosexualité, tout ceci 

pour faire croire à ceux qui sont crédules que si 

les hommes de Dieu, ceux qui sont censé être 

des modèles en conduite, en acte et en parole, 

adopte ce mode de vie, donc, c’est normal.  

Eh bien, laissez-vous vous dire que la parole de 

Dieu reste la parole, ce n’est pas parce qu’un 

prétendu pasteur entre dans l’homosexualité 

que cela cesse d’être un péché, détrompez-

vous ; aucun d’impudique, adultère, menteur, 

immoral n’entrera dans le Royaume de Celui qui 

est Saint (1 Corinthiens 6 :9, Ephésiens 5 :5, 

Hébreux 13 :4, Apocalypse 21 :8, etc.). 

Certaines personnes, le serpent a leur fait croire 

que le mariage est une mauvaise chose, à cause 

des exemples qu’il met devant elles ; des 

personnes qui n’ont pas réussi leur mariage, 

parfois, des enfants changent leur perception 

du mariage parce qu’ils ont eu des parents qui 

ne démontraient pas l’amour, ou soit qui se 



disputaient tout le temps, alors les enfants se 

disent : « Si c’est ça le mariage, je préfère rester 

seul toute ma vie » ; et certains développent des 

pathologies bizarres, filles comme garçons. 

La Bible nous dit clairement : « Garde ton cœur 

plus que tout autre chose, car de celui que sorte 

les sources de la vie. » et le serpent sait que la 

vie d’une personne est semblable à son à l’état 

de son cœur. Il s’amuse à pousser les jeunes à 

banaliser les relations, au point où les jeunes 

actuels, déjà à 13, 14 ou même 15 ans sont 

passés d’une relation à une autre avec le cœur 

en morceau ; et leur perspective des relations 

ou du mariage est tellement déformée que ça 

n’est désolant.  

Le serpent essayera toujours de rendre crédule 

ses propos lorsqu’il veut séduire et détruire les 

vies. La jeunesse actuelle a un grand défis, celle 

de craindre réellement le Seigneur dans les 

différentes relations entretenues. 



3.3. Le résultat révèle l’erreur de son choix  

La première chose que la Bible nous dit 

dans Genèse 3 :7 est que les yeux de l’un et de 

l’autre s’ouvrirent. La question la plus 

importante est : « Leurs yeux étaient-ils 

fermé ? » si la réponse est non ; la vraie 

question à se poser n’est plus : « Leurs yeux 

étaient-ils fermés ? » mais plutôt : « Sur quoi 

leurs yeux se sont-ils ouvert ? » 

Lorsqu’une personne succombe à la ruse du 

serpent, le plus souvent, lorsque ses yeux 

s’ouvrent, c’est déjà trop tard, comme pour nos 

premiers parents. Il y a des filles ou garçons à 

qui le serpent dit que quand on aime une 

personne, il n’y a rien de mal à l’embrasser de 

temps en temps ; ou encore, se toucher avant le 

mariage n’est pas un péché car vous ne faites 

rien de mal ; ou encore que, se retrouver seuls 

n’engendre rien, etc. et nous connaissons la 

suite, toutes ces personnes finissent par aller 

jusqu’aux relations sexuelles. 



Et lorsqu’ils se rendent compte, il est déjà trop 

tard. Le problème avec Adam et Eve est que 

leurs yeux se sont ouvert sur leur état d’Ikabod, 

l’état du péché, lorsqu’on perd la présence et la 

gloire de Dieu. 

Comment sait-on que notre choix était 

mauvaise ? Avec le résultat que le choix 

engendre. Lorsqu’une personne suit la voix du 

serpent, les conséquences seront toujours plus 

élevés que le plaisir ressenti lors de la 

désobéissance.  

La deuxième chose qui est arrivé après que 

leurs yeux soient ouvert sur le péché, ils sont 

pris la conscience de leur nudité. La gloire de 

Dieu, les promesses, la couverture, la grâce de 

Dieu sur notre vie est comme un vêtement que 

nous avons en permanence. Mais, lorsque nous 

le serpent arrive à détourner une personne de 

la voie que le Seigneur a tracé pour elle, cette 

personne sera dépouillée de sa destinée. 



C’est ainsi que nous voyons des personnes qui 

ont commencé avec le feu, mais il n’a pas duré, 

à cause de l’immoralité, l’impudicité ou encore 

la fornication. Une fois qu’une personne tombe 

dans le piège du serpent en touchant à 

l’interdit, la destinée peut être échangée, 

perdue ou même hypothéquée.  

Le résultat final après tout ça, c’est la honte. 

Adam et Eve se cachèrent de Dieu à cause de la 

honte par rapport à leur nudité. Plusieurs 

personnes, chrétiens, après certains péchés, se 

comportent comme Adam et Eve, c’est-à-dire 

elles se rendent compte que leur acte est une 

désobéissance directe.  

3.4. La femme aurait pu choisir autrement 

La femme avait entendu le serpent, elle 

avait considéré ses arguments, elle avait 

regardé l’arbre autrement et elle avait fini par 

désirer ce que Dieu lui avait interdit. 

Cependant, une question mérite encore d’être 



posée : était-elle obligée de manger le fruit ? 

La réponse est non ! 

Le serpent avait réussi à influencer sa 

perception, mais il ne pouvait pas manger le 

fruit à sa place. Il avait présenté une autre 

manière de voir les choses, mais c’était à la 

femme de décider si elle allait accepter cette 

nouvelle perspective ou rester attachée à la 

parole qu’elle avait reçue de Dieu. 

Voilà une vérité importante que nous devons 

comprendre : être tenté n’est pas encore 

désobéir, entendre une proposition n’est pas 

encore l’accepter, et ressentir un désir n’est 

pas encore passer à l’acte. 

Il existe une différence entre ce qui se présente 

à notre esprit et ce que nous décidons de laisser 

grandir en nous.  

 



Jacques 1:14-15 nous enseigne que chacun est 

tenté lorsqu’il est attiré et entraîné par ses 

propres désirs. Ensuite, lorsque le désir a été 

conçu, il donne naissance au péché. 

Observons attentivement cette progression. Le 

péché ne se manifeste pas toujours 

immédiatement dans les actes, non ! Il peut 

commencer par une pensée, se développer à 

travers une réflexion répétée, prendre de la 

force par le désir et finir par se manifester 

extérieurement. 

C’est précisément ce qui rend le processus de la 

séduction si dangereux : lorsque nous 

attendons que le péché se manifeste 

extérieurement pour commencer à lui résister, 

nous avons parfois déjà laissé plusieurs étapes 

se développer dans notre cœur. 

 

 



3.4.1. La possibilité de choisir demeure une 

responsabilité 

Il serait facile d’attribuer toute la 

responsabilité de la chute de la femme au 

serpent. Après tout, c’est lui qui a posé la 

question, contredit Dieu, présenté une autre 

perspective et éveillé son désir. 

Cependant, le récit biblique nous montre 

également que la femme a pris le fruit et en a 

mangé (Genèse 3:6). Cela signifie que nous 

devons distinguer l’influence exercée sur une 

personne de la responsabilité qu’elle porte 

devant Dieu. 

Le serpent a séduit la femme, mais elle a 

participé à la désobéissance en acceptant sa 

proposition. Cette vérité nous concerne 

directement. Nous pouvons rencontrer des 

personnes qui nous donnent de mauvais 

conseils, entendre des enseignements qui 

déforment les Écritures ou être exposés à des 



idées qui présentent le péché comme une 

chose normale. Nous ne pouvons pas toujours 

empêcher ces paroles d’arriver jusqu’à nos 

oreilles, mais nous pouvons apprendre à les 

examiner à la lumière de la Parole de Dieu. 

C’est pourquoi l’apôtre Paul écrit dans 1 

Thessaloniciens 5:21 : « Examinez toutes 

choses ; retenez ce qui est bon. » 

Le chrétien ne doit donc pas accepter 

automatiquement tout ce qu’il entend, même 

lorsque cela vient d’une personne influente, 

d’un enseignant populaire ou d’un individu qui 

semble posséder une grande connaissance 

spirituelle. 

Une personne peut parler avec assurance et 

pourtant se tromper. Elle peut connaître 

plusieurs versets et néanmoins en donner une 

interprétation erronée. Elle peut même 

présenter des arguments qui semblent logiques 



sans que ses conclusions soient conformes à la 

vérité biblique. 

La crédibilité d’une parole ne se mesure pas 

uniquement à la manière dont elle est 

présentée, mais aussi à sa conformité avec la 

vérité de Dieu. C’est ici que la responsabilité 

personnelle intervient : nous devons 

apprendre à discerner, à examiner et à choisir 

ce que nous acceptons de croire. 

3.4.2. Il faut résister dès le commencement 

L’une des grandes erreurs que nous 

commettons consiste à croire que nous 

pourrons toujours arrêter un processus de 

séduction une fois qu’il sera suffisamment 

avancé. 

Pourtant, plus une pensée est entretenue, plus 

elle risque d’influencer notre manière de voir 

les choses. Ce qui nous semblait mauvais peut 

progressivement nous paraître acceptable, puis 



souhaitable, jusqu’au moment où nous 

finissons par le pratiquer. 

Imaginons un jeune chrétien qui sait que 

certaines pratiques sont contraires aux 

principes bibliques. Au départ, il les rejette sans 

hésitation. Un jour, il entend quelqu’un lui 

expliquer que ces pratiques ne sont pas aussi 

graves qu’il le pense. Il écoute une première 

fois, puis une deuxième fois. Ensuite, il 

commence à chercher des arguments qui 

pourraient justifier ce qu’il avait auparavant 

rejeté. 

Finalement, il ne se demande plus : « Cette 

pratique est-elle conforme à la Parole de Dieu 

? » Il se demande plutôt : « Comment puis-je 

démontrer que cette pratique n’est pas 

mauvaise ? » 

 

 



Observe bien ce changement : au départ, il 

cherchait à comprendre la volonté de Dieu. 

Maintenant, il cherche à défendre une position 

qu’il désire adopter. Le problème n’est donc 

plus seulement l’information qu’il a reçue, c’est 

aussi la manière dont il a commencé à traiter 

cette information. 

Voilà pourquoi Proverbes 4:23 nous exhorte à 

garder notre cœur plus que toute autre chose, 

puisque de lui viennent les sources de la vie. 

Garder son cœur ne signifie pas vivre dans la 

peur de toutes les idées nouvelles. Cela signifie 

veiller sur ce que nous laissons influencer nos 

convictions, nos désirs et nos décisions. 

Il faut apprendre à interrompre une réflexion 

lorsqu’elle nous conduit progressivement à 

justifier ce que Dieu condamne. Il faut 

également savoir s’éloigner des conversations 

qui cherchent à nous entraîner dans la 

désobéissance. 



La meilleure manière de vaincre certaines 

tentations n’est pas de rester longtemps à 

discuter avec elles, mais de refuser de leur 

donner davantage de place. 

Souvenons-nous de Joseph : lorsque la femme 

de Potiphar voulut l’entraîner dans le péché, il 

ne choisit pas de prolonger indéfiniment la 

discussion avec elle, il prit la fuite (Genèse 39:7-

12). Joseph nous enseigne ainsi qu’il existe des 

situations dans lesquelles la victoire ne consiste 

pas à trouver davantage d’arguments, mais à 

prendre ses distances avec ce qui cherche à nous 

faire tomber. 

Il est parfois plus sage de fuir une occasion de 

pécher que de vouloir démontrer sa capacité à 

lui résister. 

 

 



3.4.3. La Parole de Dieu doit demeurer notre 

référence finale 

Revenons maintenant à notre question 

principale : pourquoi la femme écouta-t-elle le 

serpent ? 

Elle s’est retrouvée devant deux paroles 

contradictoires. Le serpent lui a présenté une 

explication qui semblait répondre à ses 

interrogations. Ses arguments ont modifié sa 

perception de l’arbre, et cette nouvelle 

perception a contribué à faire naître le désir de 

manger le fruit. 

Mais derrière cette progression se trouve un 

problème fondamental : la parole du serpent a 

fini par prendre une place que la parole de 

Dieu aurait dû conserver. La femme n’avait pas 

besoin d’une nouvelle voix pour déterminer si 

elle devait obéir à Dieu. Elle avait déjà reçu une 

instruction divine. 



C’est ici que nous devons comprendre la 

différence entre rechercher une compréhension 

plus profonde de la Parole de Dieu et rechercher 

une parole qui nous autorise à faire ce que nous 

désirons déjà. 

La première démarche nous conduit à mieux 

connaître Dieu. La seconde risque de nous 

conduire à utiliser notre connaissance pour 

justifier nos propres désirs. 

Le Seigneur Jésus-Christ nous donne un 

exemple remarquable dans Matthieu 4:1-11. 

Lorsqu’Il est tenté dans le désert, le diable lui 

présente plusieurs propositions et utilise même 

les Écritures. Pourtant, le Seigneur Jésus ne se 

laisse pas entraîner dans une interprétation qui 

le conduirait à désobéir à son Père. Il répond en 

s’appuyant sur la Parole de Dieu. 

Cela nous apprend une chose essentielle : 

connaître des versets ne suffit pas ; nous 

devons également les comprendre dans leur 



contexte et demeurer fidèles à la volonté de 

Dieu qu’ils révèlent. Le chrétien doit donc 

développer une conviction profonde : aucune 

promesse séduisante, aucune explication 

impressionnante, aucune expérience 

extraordinaire et aucune proposition 

apparemment avantageuse ne doit le conduire à 

abandonner la vérité de Dieu. 

Nous pouvons chercher des explications, poser 

des questions et approfondir notre 

compréhension des Écritures. Mais cette 

recherche doit nous conduire à mieux 

comprendre la Parole, et non à nous placer au-

dessus d’elle. 

La femme a écouté une autre voix, et cette voix 

a progressivement transformé sa manière de 

voir les choses. Notre responsabilité est donc de 

rester suffisamment enracinés dans la vérité 

pour reconnaître les discours qui cherchent à 

nous en éloigner. 



En définitive, la victoire ne consiste pas 

simplement à entendre la bonne parole, mais 

à demeurer attaché à elle lorsque nous 

sommes confrontés à une parole contraire. 

Car le véritable enjeu n’est pas toujours de 

savoir quelle parole nous avons entendue en 

premier, mais de savoir quelle parole nous 

choisissons finalement de croire et de suivre. 

Nous voici arrivés au terme de notre réflexion 

sur cette question qui traverse les générations : 

« Pourquoi la femme écouta-t-elle le serpent ? » 

En parcourant le récit de Genèse 3, nous avons 

découvert que la désobéissance ne s’est pas 

produite sans préparation. Le serpent a 

commencé par interroger la parole de Dieu, 

puis il l’a contredite. Il a ensuite présenté 

l’interdit sous une apparence séduisante, 

jusqu’à transformer la manière dont la femme 

percevait ce qui se trouvait devant elle. 



Finalement, le désir a conduit à l’action, et 

l’action a produit des conséquences. 

Nous avons également compris que la 

séduction ne repose pas uniquement sur la 

capacité de celui qui parle à convaincre. Elle 

repose aussi sur la manière dont celui qui 

écoute reçoit, examine et accepte ce qu’il 

entend. 

Cependant, cette étude ne doit pas nous 

conduire à regarder uniquement la femme 

comme si son histoire appartenait à un passé 

lointain. Son expérience nous renvoie à notre 

propre responsabilité devant les voix que 

nous écoutons, les idées que nous 

entretenons et les décisions que nous 

prenons. 

La question devient alors plus personnelle : 

« Combien de fois avons-nous commencé par 

remettre en question une instruction de Dieu 

avant de chercher des arguments pour justifier 



ce que nous voulions faire ? » ou « Combien de 

fois avons-nous préféré une explication 

agréable à une vérité qui exigeait de nous 

l’obéissance ? » 

L’histoire du jardin d’Éden nous avertit que 

toutes les propositions qui semblent nous 

apporter davantage de liberté, de connaissance 

ou d’avantages ne nous conduisent pas 

nécessairement vers la vie. 

Mais elle nous rappelle également l’importance 

de demeurer attachés à la Parole de Dieu, de 

veiller sur notre cœur et de ne pas laisser une 

voix étrangère déterminer notre manière de 

comprendre la volonté divine. 

Si nous ne pouvons pas toujours empêcher une 

voix de nous parler, nous devons apprendre à 

ne pas lui accorder automatiquement notre 

confiance. 

 



C’est avec cette responsabilité en tête que nous 

pouvons maintenant tirer les enseignements 

généraux de cette étude et revenir une dernière 

fois à la question qui en constitue le fil 

conducteur. 

  



CONCLUSION  

Pourquoi la femme écouta-t-elle le serpent ? 

Depuis le commencement de cet ouvrage, 

une question nous accompagne : « Pourquoi la 

femme écouta-t-elle le serpent alors qu’elle 

connaissait l’interdit que Dieu avait établi ? » 

Cette question paraît simple. Pourtant, derrière 

elle se trouve une réalité profonde concernant 

la manière dont l’être humain reçoit une parole, 

construit sa perception des choses et prend ses 

décisions. 

En étudiant Genèse 3, nous avons découvert 

que la chute de la femme ne peut pas être 

réduite au simple fait d’avoir mangé un fruit. 

Avant cet acte, une conversation avait eu lieu ; 

avant le désir, une perception avait changé ; et 

avant la désobéissance, une parole avait été 

remise en question. 



Tout a commencé lorsque le serpent a demandé 

à la femme : « Est-ce que Dieu a-t-Il réellement 

dit ? » 

Cette question a ouvert un espace de discussion 

autour d’une instruction que Dieu avait déjà 

donnée. Le serpent n’a pas immédiatement 

demandé à la femme de manger le fruit. Il l’a 

d’abord conduite à considérer autrement la 

parole de Dieu. 

Voilà le premier enseignement que nous devons 

retenir : une désobéissance visible peut être 

précédée d’un long processus intérieur au cours 

duquel une personne cesse progressivement de 

considérer la parole de Dieu comme sa référence 

ultime. 

Le serpent a ensuite contredit Dieu en affirmant 

que la femme ne mourrait pas. Il lui a présenté 

une autre explication, lui a promis une 

connaissance supplémentaire et lui a fait croire 

que l’interdit l’empêchait d’accéder à une 



réalité supérieure. La femme s’est ainsi 

retrouvée devant deux paroles contradictoires. 

D’un côté, elle avait l’instruction de Dieu ; de 

l’autre, elle avait les arguments du serpent. Le 

problème n’était donc pas simplement de 

recevoir une nouvelle information. Il s’agissait 

de décider quelle parole méritait sa confiance. 

Cette situation nous concerne encore 

aujourd’hui 

Nous vivons dans un monde où les 

informations circulent rapidement, où les 

opinions se multiplient et où les discours les 

plus convaincants ne sont pas nécessairement 

les plus vrais. Les réseaux sociaux, les 

enseignements religieux, les philosophies 

humaines et les expériences personnelles 

peuvent tous influencer notre manière de 

comprendre la vie. 



Dans un tel environnement, le chrétien doit 

apprendre à examiner ce qu’il entend sans 

abandonner la vérité des Écritures. 

La connaissance est précieuse, mais elle doit 

être recherchée avec discernement. La 

curiosité peut nous pousser à découvrir de 

nouvelles choses, mais elle ne doit pas nous 

conduire à négliger les principes que Dieu nous 

a déjà révélés. 

Le danger commence lorsque nous désirons 

tellement une réponse que nous finissons par 

accepter la première explication qui satisfait 

notre curiosité, même lorsqu’elle contredit la 

Parole de Dieu. 

La femme voulait connaître davantage. Le 

serpent lui a présenté une promesse qui 

répondait à cette aspiration. Pourtant, ce qui 

semblait devoir lui apporter un avantage l’a 

conduite à la désobéissance. 



Nous devons donc apprendre à distinguer la 

véritable connaissance de celle qui nous 

éloigne de Dieu. Une connaissance ne devient 

pas bonne simplement parce qu’elle est 

nouvelle, impressionnante ou difficile à 

comprendre. Nous devons examiner sa nature, 

ses fondements et les conséquences qu’elle 

entraîne. 

La séduction transforme d’abord notre 

regard 

Un autre enseignement majeur de cette 

étude concerne la perception. Genèse 3:6 nous 

montre que la femme a fini par considérer 

l’arbre autrement. Ce qui était interdit est 

devenu agréable à ses yeux. Le fruit lui a semblé 

bon à manger, désirable et capable de lui 

apporter la connaissance qu’elle recherchait. 

 

 



Le fruit n’avait pas besoin de changer 

physiquement pour que son regard change. 

C’est sa manière de le considérer qui avait 

évolué, et nous devons prendre ce principe au 

sérieux. 

Lorsqu’une personne commence à justifier ce 

qu’elle rejetait auparavant, il est important de 

s’interroger sur ce qui a contribué à cette 

transformation. Quelles paroles a-t-elle 

écoutées ? Quelles idées a-t-elle entretenues ? 

Quelles expériences ont influencé son jugement 

? Quels désirs cherche-t-elle désormais à 

satisfaire ? 

Il ne suffit pas toujours de condamner l’acte 

final. Il faut aussi comprendre le processus qui 

a rendu cet acte acceptable aux yeux de la 

personne. C’est pourquoi nous devons veiller 

sur nos pensées, nos fréquentations et les 

enseignements auxquels nous nous exposons. 

Certaines influences ne cherchent pas 



ouvertement à nous éloigner de Dieu. Elles nous 

invitent simplement à regarder autrement ce 

qu’il nous a demandé de respecter, et 

progressivement, ce changement de regard 

peut modifier nos convictions, nos désirs et nos 

comportements. 

Lorsque notre regard change au point de nous 

faire appeler avantageux ce que Dieu nous 

demande d’éviter, nous devons examiner 

sérieusement ce qui a influencé notre jugement. 

Le désir ne doit pas devenir notre maître 

L’histoire de la femme nous apprend 

également que le désir occupe une place 

importante dans le processus de la tentation. 

Le désir de connaître, de progresser ou de 

découvrir n’est pas nécessairement mauvais. 

Toutefois, un désir peut devenir dangereux 

lorsqu’il nous pousse à rechercher sa 

satisfaction en dehors des limites établies par 

Dieu. 



Jacques 1:14-15 nous rappelle que le désir peut 

entraîner une personne vers le péché lorsqu’elle 

se laisse séduire et qu’elle lui donne 

progressivement la place nécessaire pour se 

développer. Nous ne devons donc pas 

confondre la présence d’une tentation avec la 

nécessité d’y céder. 

Une pensée peut se présenter à notre esprit 

sans que nous soyons obligés de l’adopter. Une 

proposition peut nous attirer sans que nous 

soyons obligés de l’accepter. Une occasion peut 

se présenter sans que nous soyons obligés de la 

saisir. Il existe une responsabilité dans la 

manière dont nous répondons à ce qui cherche 

à influencer nos décisions. 

C’est pourquoi il est important de résister aux 

pensées qui nous entraînent progressivement 

vers la désobéissance, plutôt que de les 

entretenir jusqu’à ce qu’elles deviennent 

difficiles à abandonner. 



La maîtrise de soi ne consiste pas à prétendre 

que nous n’avons jamais de désirs. Elle consiste 

notamment à ne pas laisser nos désirs 

déterminer seuls nos choix. 

Les conséquences peuvent dépasser le plaisir 

du moment 

Lorsque la femme a finalement mangé le 

fruit, elle a découvert les conséquences de son 

choix. Genèse 3:7 rapporte que les yeux 

d’Adam et de sa femme s’ouvrirent et qu’ils 

prirent conscience de leur nudité. Ce qui leur 

avait été présenté comme une promesse 

d’élévation les a conduits à une situation 

nouvelle, marquée par la honte et la peur. 

Le récit nous montre ainsi le décalage qui peut 

exister entre la promesse d’une tentation et ses 

conséquences réelles. Le serpent avait annoncé 

un avantage ; mais la désobéissance a entraîné 

des conséquences que la femme n’avait pas 

recherchées lorsqu’elle a pris le fruit. 



C’est une leçon essentielle pour notre vie : nous 

ne devons pas évaluer une décision 

uniquement à partir de l’avantage immédiat 

qu’elle semble nous procurer. 

Une décision peut nous apporter un plaisir 

momentané tout en produisant des 

conséquences durables. Elle peut satisfaire une 

ambition tout en détériorant notre relation avec 

Dieu. Elle peut sembler nous rapprocher d’un 

objectif tout en nous éloignant des principes 

nécessaires pour l’atteindre correctement. 

Avant d’agir, nous devons donc nous demander 

non seulement ce que nous espérons obtenir, 

mais aussi ce que notre choix risque de 

produire. Le plaisir immédiat ne garantit pas un 

résultat heureux, et le fait qu’une proposition 

semble avantageuse ne signifie pas qu’elle soit 

bonne. 

 



La responsabilité de chacun devant la Parole 

de Dieu 

Il serait toutefois incomplet de terminer 

cette étude en ne parlant que de la chute. La 

Bible ne nous présente pas uniquement le 

problème du péché. Elle révèle également 

l’œuvre de Dieu pour sauver et restaurer l’être 

humain. 

Après la désobéissance, Dieu est venu à la 

rencontre d’Adam et de sa femme (Gen 3:8-9). 

Plus loin dans le récit, une promesse annonce 

déjà l’opposition entre le serpent et la 

descendance de la femme (Genèse 3:15). Pour 

les chrétiens, cette promesse s’inscrit dans la 

perspective biblique de la victoire du Christ sur 

le péché et sur les œuvres du diable. 

 

 



L’histoire d’Éden ne doit donc pas seulement 

nous pousser à réfléchir sur la manière dont 

l’être humain a désobéi. Elle doit également 

nous conduire à reconnaître notre besoin de 

Dieu. 

Nous avons besoin de sa vérité pour discerner 

le mensonge, de sa sagesse pour prendre de 

bonnes décisions et de sa grâce pour être 

restaurés lorsque nous avons péché. 

Si nous reconnaissons avoir suivi une mauvaise 

voie, nous ne devons pas transformer cette 

reconnaissance en une condamnation sans 

issue. Nous devons revenir à Dieu avec 

repentance et nous attacher de nouveau à sa 

Parole. La chute nous avertit, mais l’Évangile 

nous révèle également l’espérance du salut en 

Jésus-Christ. Il ne s’agit donc pas seulement 

d’apprendre à reconnaître les ruses du serpent.  



Il s’agit aussi d’apprendre à marcher dans la 

vérité, à demeurer attachés au Seigneur et à 

vivre selon sa volonté. 

La question finale n’est plus seulement celle 

de la femme 

Au début de cet ouvrage, nous avons posé 

une question : pourquoi la femme écouta-t-elle 

le serpent ? 

Après avoir examiné le récit, nous pouvons 

résumer le processus ainsi : le serpent a 

introduit le doute, présenté une parole 

contraire à celle de Dieu, modifié la 

perception de la femme, éveillé son désir et 

contribué à la conduire vers l’acte de 

désobéissance. 

Mais cette histoire ne concerne pas uniquement 

la femme. Elle nous invite à examiner notre 

propre manière de recevoir les paroles, de 

construire nos convictions et de prendre nos 

décisions. 



Aujourd’hui encore, chacun peut être confronté 

à des discours qui remettent en question ce 

qu’il a appris de Dieu. Chacun peut rencontrer 

une proposition qui semble plus avantageuse 

que l’obéissance. Chacun peut éprouver le désir 

de découvrir ce qui lui paraît inaccessible. 

La question est donc de savoir ce que nous 

ferons lorsque nos désirs, les opinions 

humaines et la Parole de Dieu sembleront 

nous conduire dans des directions 

différentes. 

Choisirons-nous la vérité même lorsqu’elle 

exige de la patience ? Resterons-nous fidèles à 

Dieu lorsque l’obéissance paraît moins 

avantageuse que la désobéissance ? Saurons-

nous renoncer à une proposition séduisante 

lorsqu’elle nous éloigne de sa volonté ? 

La femme a écouté le serpent. Mais nous devons 

apprendre de son histoire afin de ne pas 

reproduire son erreur. 



Le véritable enjeu n’est pas seulement de savoir 

quelle voix nous entendons, mais de déterminer 

laquelle nous choisissons de croire, de suivre et 

de laisser gouverner nos décisions. 

Que cette étude nous conduise donc à une foi 

plus enracinée, à une meilleure connaissance 

des Écritures et à une plus grande vigilance 

dans notre marche avec Dieu. 

Car connaître la Parole est important, mais 

demeurer fidèle à cette Parole lorsque nous 

sommes confrontés à des voix contradictoires 

est tout aussi essentiel. 

Et si nous voulons retenir une dernière leçon du 

jardin d’Éden, retenons celle-ci : ne laissons 

jamais une promesse séduisante nous faire 

abandonner une vérité que Dieu nous a déjà 

révélée. 
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